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64E FE STIVAL 

DE MUSI UE 

MENTON 

PARVIS DE LA BASILIQUE 

SAINT-MICHEL - 21H30 
DU 11 AU 14 A OÙ T  2 0 13 



PARV I S  or L A  O A llL I QU[ Il 

Les appareils photo, les caméras et tout équipement d'enregistrement sonore 
sont strictement interdits pendant les concerts 

The photographing or sound recording of these concerts or possession of any device 
for such photography or sound recording is prohibited 

64 ' F E S T I V A L  D E  M U S I Q U E  • DU 1 A U  14 AOÜT 
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PARVIS DE LA BASILIQUE 

n escaladant les marches qui conduisent du Vieux-Port au parvis de la Basilique 

Saint-Michel, en cette chaude journée du 12 août 1949, André Bë>rë>cz ne se 

doutait pas encore qu'il allait rencontrer l'alchimie parfaite entre le temporel et le 

spirituel, qui est la quête ultime des belles âmes. Un espace, un décor, un air de violon 

qui s'échappe d'une fenêtre, un musicien bouleversé voulant perpétuer et partager 

l'instant volé ... ainsi naquit le Festival de Musique de Menton dont la 64e édition, du 

1er au 14 août, sera, une fois encore, l'expression d'un miracle depuis renouvelé, en 

suspension au-dessus de la Méditerranée coloriée d'or, même la nuit, surtout la nuit. 

Sous les étoiles, l'esprit du lieu, à l'acoustique si naturellement parfaite, est magnifié par 

des artistes dont le talent n'a d'égal que la sensibilité qui les fait, ici, se sublimer. 

A l'invitation de Paul-Emmanuel Thomas, assurant désormais la direction artistique de 

l'un des plus prestigieux événements de l'été sur la Riviera, les artistes qui ont déjà eu les 

honneurs du Festival et ceux qui vont découvrir une scène magique, vont conjuguer les 

styles pour accompagner le temps. 

Aux concerts du Parvis Saint-Michel - "le miracle du Parvis Saint-Michel" disait André 

Bë>rë>cz - viendront s'ajouter, à 18 heures, les concerts du Musée Cocteau, un nouvel écrin 

sur la mer qui a déjà une identité, fidèle à l'esprit du père des Enfants Terribles qui se 

plaisait à conjuguer l'intime et le monumental. 

Et parce que la musique se doit d'être une fête dont le souffle fait tressaillir toute la ville, 

le "off" proposera des concerts gratuits au Square des Etats-Unis et sur l'esplanade 

Francis Palmera. 

Dans un tourbillon de notes qui fait se mêler les étoiles et la mer, je vous invite à goûter 

au bonheur puisque le miracle existe et se répète. 

Monsieur le Député-Maire de Menton 
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Menton! 

P A R V IS D E  L A  B A SILIQ U E 

es passionnés de musique ne peuvent manquer le rendez-vous 

incontournable fixé depuis tant d'années par le Festival de Musique de 

En effet, c'est un bonheur rare et un véritable émerveillement de se retrouver 

sur le parvis de la basilique Saint-Michel Archange pour une soirée riche en 

sensations. 

Fidèle aux aspirations de son fondateur André Bbrbcz, cet événement a offert 

aux Azuréens, depuis 1949, de grands moments d'émotion avec des musiciens 

d'exception, tels Isaac Stern, Mstilav Rostropovitch, Wilhelm Kempff et plus 

récemment Vadim Repin. 

Je voudrais saluer le dynamisme et l'ouverture vers l'art de Menton, connue 

pour sa douceur de vivre, ses jardins remarquables, ses festivités liées aux 

agrumes et son festival de Musique qui, en cette année du soe anniversaire de la 

mort de Jean Cocteau, s'ouvre sur le magnifique Musée qui lui est consacré. 

De grands orchestres internationaux, des virtuoses et des solistes de renom ont 

répondu à l'invitation de la Ville de Menton. Ils honorent par leur présence la vie 

culturelle des Alpes-Maritimes, largement soutenue par le Conseil général qui 

donne une part de choix à la musique, avec de grands événements comme C'est 

pas classique et les Soirées estivales. 

Passé et présent, talent et virtuosité se conjuguent à Menton pour le plus grand 

bonheur des passionnés de culture et des mélomanes. 

Belles soirées à Menton sous le signe de la culture. 
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Eric Ciotti 
Député 

Président du Conseil Général 
des Alpes-Maritimes 
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FAZIL SAY 

Fazi l  Say touche depuis  vingt-cinq ans  pu bl ic et crit ique d'une manière 

devenue rare. Ses concerts sont d ifférents : p lus  d i rects, p lus  ouverts, p lus  

excitants - en un mot : ils font mouche. C'est exactement ce que pensa 

A. Rei mann lorsqu'en 1 987, i l  entendit u n  peu par hasard à Ankara le jeune 

pianiste a lors âgé de d ix-sept ans. li demanda à son accompagnateur, le p ianiste 

David Levine, de l'écouter, en se contentant de ces mots : "I l faut absolu ment 

que tu l 'entendes, i l  joue com me u n  d iable." 

Fazil Say fut d'abord l 'é lève de Mithat Fenmen, d isciple d'Alfred Cortot. 

Pressentant peut-être toute l'ampleur du talent de son élève, Fenmen lui demanda 

d' improviser tous les jours sur des thèmes du q uotidien avant de s'atteler aux 

ind ispensables exercices et études. C'est dans ce contact régu l ier  avec des 

processus de création et des formes l ibres qu'i l faut chercher l'origine de l ' immense 

talent d'im provisateur  et de la vision esthétique qu i  font de Fazil Say le p ian iste 

et le com positeur  qu ' i l  est. En tant que compositeur, i l  a écrit entre autres 

pou r le Festival de Salzbourg, le WDR, le Konzerthaus de Dortmund et les 

festiva ls de Schleswig-Holstein et de Mecklembourg-Poméran ie. 

Sa technique exceptionnel le l u i  perm it très vite de maîtriser toutes les grandes 

com positions du  répertoire. Et c'est justement ce mélange de fi nesse (Haydn, 

Bach et Mozart) et de virtuosité (œuvres de Li szt, Moussorgski ou Beethoven)  

qu i  l u i  va lut  en 1 994 la victoire au  concours Young Concert A rtists à New York. 

11 se produit ensuite avec les orchestres américa ins et européens les p lus réputés, 

sous la d i rection de nombreux chefs, a bordant un vaste répertoire qu i  va de 

J. S. Bach à la musique contem pora ine. 

11 mène éga lement une carrière de chambri ste avec la violoniste Patricia 

Kopatch inskaja. Au nombre de ses autres partena i res, on compte la violoncel l iste 

a rgentine Sol Gabetta, le Quatuor Borusan d' Istanbu l  et d'a utres sol istes 

instru mentaux turcs. 

De 2005 à 201 0, Fazi l Say fut en résidence au Konzerthaus de Dortmund ,  pu is, 

en 20 1 0/201 1 ,  au Konzerthaus  de Berl in .  Le fest ival de Schleswig-Holstein 201 1 

l u i  consacrera u ne grande partie de sa progra m mation, et d'autres résidences 

et festiva l s  ont eu l ieu à Paris, Tokyo, Merano, Hambourg et I stanbu l .  

Depuis  2003, i l  en registre exc lus ivement pour  Nalve. 

MICHAEL HOFSTETIER 

Ancien d i recteur du festival d u  C hâteau de Ludwigsburg, M ichael 

Hofstetter est actuel lement d i recteur musical de !'Orchestre de Chambre 

de Stuttgart. A part i r  de 201 2/20 1 3 Micha=I Hofstetter sera d i recteur 

m usical d u  " récréation" Grosses Orchester G raz et retou rnera au  

Staatstheater Gief3en, l ieu de ses  débuts de chef d 'orchestre, en tant 

que Di recteur M usica l .  

Depuis 1 999, i l  col l abore avec le Handel Festival de Kar ls ruhe et d i rige 

des opéras rares de Sa l ieri, G luck, C imarosa, avec l 'orchestre d u  fest ival 

de Ludwigsburg. 

Avec ! 'Orchestre de Cham bre de Stuttga rt i l  a réa l i sé de nombreux 

program mes de m us ique contemporaine. Au  Festiva l du Château de 

Ludwigsbu rg, publ ic et presse sont régu l ièrement au  rendez-vous pour 

ses interprétations de Sch u mann, Berl ioz et Verdi sur inst ru ments 

d 'époque. 

La presse i nternationale l'a nommé "Conductor of the Year" pour sa 

prod uction de Didone Abbandonata de Hasse au  Prinzregententhéâtre 

de Mun ich. 11 est régul ièrement invité à Hamburg, Munich, au Komische 

Oper de Berl i n, à ! 'Opéra Roya l de Copenhague, au Gran Teatre del 

Liceu Barcelona, au  Welsh National  Opera a ins i  q u'au Houston G rand 

Opera et au  Festival de Salzbourg. De nombreux CD's et  DVD's ont 

été réalisés a uprès des la bels Oehms Classics, CPO, Orfeo, Deutsche 

Gram mophon, Sony et Vi rgin Records sous sa d i rect ion.  

64 HS T \l<l DE MUSIQUE • DU 1 AU 1 4  AOUT 



V E N D R E D I  
2 AO ÛT 

W. A. Mozart ( 1 756- 1791) 

Symphonie n°34 en Do Majeur K.338 

- Allegro vivace 

- Andante di molto 

(più tosto allegretto) 

- Finale : Allegro vivace 

Fazil Say (Né en 1 970) 

"Goethe-Lieder" pour soprano 

et orchestre de chambre op.44 

W. A. Mozart (1756- 1 791) 

Concerto pour piano n°2 7 

en Do Majeur, K.467 

- Allegro 

- Andante 

- Allegro vivace assai 

W. A. Mozart (1756- 1791) 

Air de concert "Ch 'io mi scordi 

di te ? . . .  Non temer, amato bene" 

K.505 pour soprano, piano 

et orchestre 

P A R V I S  DE L A  B A S ILIQ U E 

CONCERT D'OUVERTURE DU 64EME FESTIVAL DE MUSIQUE/ LES NUITS MOZART 

MICHAEL HOFSTETTER DIRECTION I FAZIL SAY PIANO 

NORMA NAHOUN SOPRANO 

ORCHESTRE DE CHAMBRE DE STUTTGART 

Composée en août  1 780, cette symphon ie est l a  

dern ière écr ite pa r M oza rt d a ns sa  v i l le  nata le  de 

Sa lzbu rg,  avant  son dépa rt défi n it if  pour  V ienne, d a ns 

l ' i ntent ion d'y v ivre comme u n  "a rt iste i ndépendant". 

L 'œu vre n e  comprend q u e t ro is  mouvements, 

contrai rement à l a  t rad it ion des symphon ies en q uatre 

parties. 

-Allegro vivace: L'œuvre s'ouvre en fanfare, à la ma n ière 

de deux a utres symphonies de Moza rt ,  les symphonies 

"Prague" et "Jup iter". Cette "fa nfa re" t ient l i eu  de 

p remier  thème, le second thème éta nt, l ui, de caractère 

p l us lyr ique.  Ces deux thèmes se développent au long 

de ce mouvement dont les d ifférentes part ies sont ceux 

d 'un  a l leg ro trad it ion nel  de forme "sonate" (exposit ion,  

Cette œuvre, don née ce so i r  en créat ion fra nça ise, est 

une commande de ! 'Orchestre de chambre de Stuttgart. 

E l l e  est déd iée à son chef M ichael  Hofstetter. 

Fazi l Say a mis en musique six poèmes du "Divan d'Orient 

et d'Occident" de Goethe. 

Cette œuvre est le dern ier  recue i l  poét ique majeur  de 

! 'écr iva i n  a l l ema nd. I l  comprend douze l ivres pa rus de 

1 8 1 9  à 1 827, insp i rés de la poésie persa ne à thèmes 

soufis de Hafez de C h i raz. Goethe y prouve comment 

des thèmes et sujets or ientaux peuvent serv i r  de miro i r  

Ce concerto composé en 1 785 est l 'une des œuvres 

les p l us célèbres de Mozart, notamment pour la bea uté 

de son second mouvement, q u i  a été souvent ut i l isé 

comme musique  de fi lm (dans "E lv i ra Mad igan" par 

exemple) .  

-Allegro: Les cordes g raves qui  ouvrent ce mouvement, 

rejo i ntes ensu ite par les cordes a ig uës et les bois. Le 

p iano fa it son entrée en a rpège, i ntrodu isa nt la  reprise 

du thème princ ipa l  par tout l 'orchestre. Ayant développé 

l u i-même ce p remier  thème, le p iano en i ntrod u it  u n  

second en sol majeur. S u i t  u n  développement à l ' issue 

d uq ue l  u n e  réexposit ion  fa it a p p a raît re le thème 

p rinc ipa l .  L'orchestre condu it  ensu ite le p iano vers une  

cadence (passage dans lequel  le  p iano joue seu l ) .  

développement, réexposition, concl usion) .  L a  fanfare in itia le  

réa ppa raît a u  moment de la  conc lus ion.  

-Andante di molto: Le terme "Anda nte d i  molto" n'est pas 

l ' i nd icat ion d 'un  "mouvement lent" ma is, au contra i re, 

l ' i nvitation aux musiciens "d'a l ler  bon tra i n" .  Ce mouvement 

ut i l ise essentiel lement les instruments à cordes, les bassons 

se contentant de dou bler  les pa rties de v io loncel le ou de 

contrebasse. 

- Finale, Allegro vivace: Ce fi na l  semble évoquer une  scène 

d 'opéra. I l  est porté par u n  rythme de tarentel le, q u i  est 

une  da nse d u  sud de l ' I ta l ie. Mozart a souvent été i nfl uencé 

pa r l a  musique ita l ienne d a ns ses œuvres. En voic i  u n  

exemple. 

à la trad it ion poét ique et rel ig ieuse de l 'Occident.  

Certa ins  de ces poèmes ont ete mis en musique par 

Schu bert, Sch uma n n, Mendelssoh n, Hugo Wolf, R ichard 

Stra uss et même Schbn berg .  

Fazi l  Say s'est inscrit da ns la bel le l ig nee de ces compositeu rs 

melodistes, éta nt l u i -meme fasc ine  par l a  bea ute de ce 

dia logue orient-occ ident q u i , de nos jou rs, est p lus q ue 

jama is d'actua l ité et auque l ,  pa r sa personna l i té-meme, i l  

p rend une pa rt active. 

La coda (conclus ion)  a rrive après cette cadence. 

- Andante : Voic i  l ' une des p lus bel les pages que Mozart 

ait composées. E l le atte int  des sommets de grâce et de 

sérénité. Le compositeur Ol ivier Messiaen affi rmait que c'était 

" l 'une des p l us bel les mélod ies de toute l 'h istoire de la 

musique". 

-Allegro vivace assai: Ce mouvement a la forme d 'un rondo, 

avec a lterna nce de t rois refra i ns et couplets. Le thème du 

refra i n  est exposé par les v io lons et sca ndé par un motif 

des bois et des cu ivres. P iano et orchestre se partagent 

ensuite la répartition des couplets. Une gamme de Do Majeur 

couvre trois octaves a u  p iano pour amener le point fi na l  

a u  concerto. 

Cet air de concert, composé en 1786 à Vienne pour la cantatrice Nancy Storace, ressemble à un vrai air d opera. 

Ecrit sur un texte de Gianbattista Varesco, il se compose d'un récitatif : 

("Ch'io mi scordi di te?") suivi de l'air lui-même ("Non temer, amato bene"). 

Traduction du texte : 

"Que je t'oub l ie  ? Moi  me donner  à e l l e  ? 

Tu peux me conse i l le r? 

Et tu peux vou lo i r  que  je vive ? 

Ne cra i ns r ien, mon amou r, 

Mon cœu r sera touj o u rs à toi .  

Je ne peux p l us suppo rter une  tel le  dou leur, 

Mon âme me manq ue. 

Tu sou pi res? ô deui l  fu neste! 

b'I H T V ,\  E \1 1 ,\ 1.1 \ 

Pense a u  moi ns à ce que s ign ifie cet i nsta nt 1 

Je ne peux pas, à Dieu, m'exp l iq uer. 
Étoi les barba res, étoi les sans pi t ie, 

Pourquoi  tant de r igueu r 7 

Bel les âmes, q u i  voyez 

Mes dou leurs en un tel moment 

Dites-moi si u n  tourment pa re i l  

peut  être supporte par u n  cœur fidèle 1" 
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ORCHESTRE DE CHAMBRE DE STUTTGART 

Fondé en 1 945 par Karl Münchinger, ! 'Orchestre de cham bre de Stuttgart 

a servi de modèle à de nom breux orchestres de chambre en E u rope et 

en Amérique d u  Nord. I l  atteint une  célébrité mondia le dès les a nnées 

1 950 pou r  son i nterprétation des œuvres de J .  S. Bach. Dennis  Russel l  

Davies, d i recteur  m usical de  1 995 à 2006, étend son répertoire aux 

part it ions du XX• s iècle, de Stravinski à John Adams. Depuis  2006, M ichael 

Hofstetter, spécia l iste des réperto i res ba roq ues, i ntrodu it l 'uti l i sation des 

Le Festival de Menton, il y a 50 ans ... 
Vendredi 2 août 1963 

Jour pour jour, il y a très exactement 50 ans, se produisait 
un orchestre qui fut un partenaire privilégié du Festival de Musique 
de Menton et de son fondateur André Barbez: !'Orchestre de 
Chambre de Stuttgart et Karl Munchinger. 
Ce ne sont bien sûr plus les mêmes musiciens, mais la belle 
histoire commune continue ... 

a rchets baroques afin d'obtenir  u ne interprétation 

correspondant aux recherches actuel les. Sous son 

i m p u l s ion,  l 'orchestre n'a cessé d 'é larg i r  son 

répertoire, couvrant mai ntenant p lus  de q uatre 

siècles de m usique. Depu is la saison 2009/20 1 0, 

Wolfra m C h rist est deve n u  le pr inc ipa l  chef 

d'orchestre i nvité. 

Des chefs tels que F.  Leitner, T. Pinnock, F. Brüggen, 

A. Delfs, D. Sitkovetsky ou G. Pichler ont di rigé 

! 'Orchestre de chambre de Stuttgart. De même, 

des sol istes, tels que Fazi l  Say, ont pa rticipé à des 

concerts en col laboration avec l 'orchestre, parmi 

eux, B. L. Gel ber, F .-P. Z im mermann, L. F le ischer, 

G. Capuçon, K. Kashkashian, A. Schol l ,  L. Vogt, 

D. Hope, M. F rost ou D. Mül ler Schott. Dans la 

d i scographie récente de ! 'Orchestre, on notera 

l' i ntégra le des Symphonies pour orchestre à cordes 

de Fél ix Mendelssohn gravée en 2009 sous la 

d i rection de Michael Hofstetter ou des Concertos pou r  piano de Moza rt 

avec Keith Ja rrett. Très actif à Stuttgart, l 'orchestre effectue éga lement 

de nombreuses tournées et a été le premier orchestre occidental à se 

prod u i re en I nde. La formation se produit régu l ièrement dans l 'ensemble 

des pays eu ropéens, ainsi q u'au Japon, en Ch ine, en Malai sie, en I s raë l .  

I l  a été récompensé par le pr ix  Européen de la Cu lture Pro Europa en 

2008 et est parra iné par la région de Baden Wurtemberg, la vi l le de 

Stuttga rt et la Robert Bosch GmbH . 

Crédit photos : Paul Chénier 
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GIULIANO CARMIGNOLA 

Giu l iano Carmignola est u nan imement reconnu comme l 'un 

des mei l leurs violonistes ita l iens, autant dans le répertoi re 

baroq ue que moderne. I l  commence sa carrière en tant que 

super-sol iste d u  Théâtre "La Fen ice", pu is  i l  assoit sa  réputation 

de chef d'orchestre en fondant "Sonatori de la  G ioiosa Marca" 

et en développa nt de manière importa nte le  "Ven ice Baroq ue 

Orchestra", tous deux ancrés dans le XVI W siècle et reconnus  

pour  la  fi nesse de leur  style. En tant que vio loniste i l  est 

régu l ièrement invité par les plus grands chefs, tels que C. Abbado, 

E. l n ba l, P. Maag ou G. Si nopol i .  

En 201 3, on peut l 'entendre à G renade, Rome, Monte-Carlo, 

Rotterdam, Bonn, Zürich, Essen, Baden Baden, Mun ich, Ber l in 

et Dortmund.  En tant que chef, avec le  "Ven ice Baroque 

Orchestra", i l  est également invité par tous les grands festiva l s  

d 'Eu rope. 

Depuis 1 999, il est professeur  de violon à la Mus ikhochschu le, 

de Lucerne et d i r ige tous  les a n s  des masterc lasses  à 

" l 'Accademia Musicale Ch ig iana" à S ienne. 

Son en reg istrement des "Quatre Saisons" et des trois concertos 

pou r  violon inéd it, avec le ''Ven ice Baroque Orchestra" sous 

la  d i rection d'Andrea Marcan pou r  Sony en 200 1 fît l 'objet de 

nombreux prix internationaux. 

Depuis 2004, Gi u l iano Carmig nola enregiste en exc lusivité pou r  

la  Deutsche Grammophon.  Sont déjà parus le  "Concerto 

Veneziano" publ ié en mai 2005 et des concertos pour violons 

inéd its de Viva ld i  en 2006. En 2008, i l  enregistre l ' i ntég ra le  

des  Concertos pour  violon de Mozart sous la di rection de Claudio 

Abbado avec le "Moza rt Orchestra". 

En 2009, lors de la Mozartwoche à Salzbourg il a eu le privi lège 

de jouer le  violon dont Mozart était le propriéta i re (fabr iqué 

en 1 780 par Agid ius  Klotz). G iu l iano Carmignola joue un 

Stradiva rius  de 1 732  - prêté par la Fondation Cassa d i  R isparmi 

à Bologne. 

6 4  FESTIVAL D E  MUS OLE • D U  1 A U  1 4  AOUT 

NORMA NAHOUN 

La soprano fra nçaise Norma Nahoun commence ses études 

à l 'âge de 1 6  ans au  Centre de formation pour jeunes chanteurs 

du  CRR de Paris sous la  d i rection de Lau rence Equ i lbey dont 

el le sort d i p lômée e n  j u i n  2007. El le i ntèg re ensu ite la  

Hochschu le  für Mus ik  Hanns E is ler  (Ber l in )  dans l a  classe de 

Norma Sha rp. 

En 2003 elle fait ses débuts su r  scène dans le  rôle-titre de 

l 'opera Alice au Pays des merveilles de F ra nçois Bou .  El le 

interprète également Galatea dans Acis et Ga/atea de H02ndel, 

M usette dans La Bohème de Puccini ,  ou encore Euridice dans 

Orfeo ed Euridice de G l ück.  En 2009 e l le  est  l au réat� du 

Kammeroper Sch loss  Rheinsberg Fest ival et  boursière de la  

fondation Yehud i  Men uh in  Live music now. 

Récemment on a pu l 'entendre dans des rôles tels que Lau retta 

dans Gianni Schicchi à la Stadthal le de Bayreuth, F rasqu ita dans 

Carmen lors de la tournée française d'Opéra en Ple in A i r  ou 

Zerl ina avec le Kammeroper Schof3 Rheinsberg . En janvier 201 2, 

el le aborde le rôle de Colette dans Le Devin du Village de Jean­

Jacq ues Rousseau à l 'Opéra de Genève, puis celui de Li sette 

dans Rondine de Pucc in i  à l 'Opéra national de Lorra ine sous 

la d i rection de José Cura .  

Norma Nahoun a remporté le G rand Pr ix  d' i nterprétation de 

la Mélodie F ra nçaise d u  concou rs internationa l  d' i nterprétation 

de la mélodie française de Tou louse, le 3•m• prix du concours 

Début (s•m• édition) où e l le obtient également le Prix de la 

mei l leure i nterprétat ion d 'un l ied.  

En 201 2/20 1 3, e l le fait partie d u  jeune ensemble de l 'Opéra 

de Dresde, où e l le chantera dans Zauberflèiute et Rosenkavalier 

sous la d i rection de Christ ian Th ielemann . 
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SAM E D I  
3 AO ÛT 

W. A. Mozart 

( 1 756- 1791) 

Divertimento en Fa Majeur K. 138 

- A llegro 

- A ndante 

- Presto 

Joseph Haydn (1732-1809) 

Concerto pour violon n°7 

en Do Majeur, Hob. VIia 1 

- A llegro moderato 

- Adagio 

- Presto 

W. A. Mozart 

(1756- 1791) 

Symphonie n °2 9  en La Majeur, K 207 

- A llegro moderato 

- A ndante 

- Menuet 

- A llegro con spirito 

W. A. Mozart 

(1756- 1791) 

Concerto pour violon n °5 

en L a  Majeur K.2 7 9 

- A llegro aperto - A dagio - Allegro 

aperto 

- Adagio 

- Rondo 

P A R V IS DE L A  B A SILIQ U E 

LES NUITS MOZART 

GIULIANO CARMIGNOLA DIRECTION - VIOLON 

ORCHESTRE DE CHAMBRE DE STUTTGART 

Composés à Sa lzburg en 1 772 ( Mozart avait 1 6  a ns), 

les trois adora bles et célèbres d ivertimentos, éga lement 

appelés "Symphon ies salzbourgeoises", comptent parmi 

les œuvres favorites des orchestres à cordes. 

Dans le cata log ue des œuvres de Mozart éta b l i  par le 

c heva l ier Ludwig von Kbchel ,  e l les portent les n uméros 

K. 1 36, 1 3  7 et 1 38. 

Ce concerto est le p l us célèbre des trois composés 

pour vio lon  et orchestre par Joseph Haydn . I l  a été 

écrit en 1 76 1  pour l 'orchestre d u  Pri nce Esterhazy, à 

E isenstadt, près, de Vienne , dont  Hayd n éta it le chef 

d 'orchestre attitré. 

Ecrit pour un orchestre ne comportant que  des cordes, 

ce concerto est imp rég né d'esprit baroq ue. 

- Allegro moderato: Ce premier mouvement prog resse 

sur u n  rythme de marche. On y d isti ngue un thème 

pri ncipa l et u n  thème a n nexe, le premier o uvra nt 

c lairement chacune des parties qui sont ce l les de la  

Cette symphonie, d ite "Sa lzbourgeo ise", est l 'une des 

dern ières composées par Mozart d a ns sa v i l l e  nata le. 

Ecrite pour u n  orchestre à cordes auque l  s'ajoutent 

u n iq uement quatre i nstruments à vent (deux ha utbois 

et deux cors), cette symphonie date de 1 774. 

-Allegro moderato: D'une exq u ise éléga nce, ce premier 

mou vement comprend trois thèmes, dont le premier, 

tournant  a utour de la note la ,  est exposé dès le début. 

Le second thème ressemble  à un air d 'opéra.  Le 

tro isième est présenté aux v io lons d a ns une écritu re 

"en imitat ions". Su ivent, de man ière tradit ionne l le, u n  

développement et une  réexposit ion . L'arrivée de l a  

réexposit ion est précédée d ' u n e  série de mesures 

syncopées. 

-Andante: Deux thèmes se trouvent dans cet anda nte, 

Composé en 1 775, ce concerto est le p lus connu des 

concertos pour vio lon de Mozart. 

-Allegro aperto -Adagio -Allegro aperto: Ce mouvement 

est ouvert par un long ép isode orchestra l q u i  présente 

les deux thèmes : l 'un, autoritaire, avec un rythme appuyé 

et ses arpèges ascenda nts, l 'a utre mélodieux et soup le. 

Avant de s'emparer de ces thèmes, le violon solo s'égare 

d a ns une  méd itation inattendue, de tempo adagio .  

Su i t  u n  d ia logue animé entre le v io lon et l 'orchestre. 

L'énoncé du deuxième thème, présenté de ma n ière 

vari ée, a bo u tit à u n e  c a d e n ce .  S uit u n  bref 

déve loppement q ui précède le retour de la  première 

part ie.  
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Nous entendrons a ujourd'h u i  le troisième, en Fa Majeur. 

Comme les deux autres d ivertimentos, cel u i-ci comporte 

trois mouvements aux développements brefs, au parcours 

tona l  très simple : vif- lent-vif, A l legro-Anda nte-Presto 

sonate c lassique (exposit ion, développement, réexposition ). 

- Adagio : Ce mouvement, très inspiré, débute pa r une  

gamme ascenda nte d u  v io lon  so lo .  L'instrument so l iste 

s'éla nce ensu ite d a ns u ne mélodie soutenue  par les 

p izz icatos de l 'orchestre. Apres la cadence fina le  (passage 

d a ns lequel  le  vio lon s'exprime seu l ) ,  on retrouve, lors de 

la  concl usion,  l a  gamme ascenda nte d u  début. 

- Presto: Ce fi na l ,  de mesu re a 3/8, est ca racteristique des 

fina ls  des symphon ies de jeunesse de Hayd n, par son 

caractère enjoué, d 'inspirat ion ita l ienne. 

u n  premier dont l e  ba la ncement pou rrait être cel u i  d 'une  

berceuse, u n  second,  d ' u ne tota le sérénité, conc lu  par 

u n e  c harma nte ritourn el le .  

- Menuet: Le tradit ionnel men uet a pparaît ic i  sur u n  rythme 

très marq ué. On assiste à un jeu de questions-réponses 

entre les d ivers i nstruments, en part icu l ie r  les instruments 

à vent. Au centre prend place le trad itionne l  "trio", confié 

aux cordes, souten u à la fin par une note tenue des hautbois 

et des cors. 

- Allegro con spirito: U n  thème, très enjoué, à 6/8, apparaît 

dès le début. l i  sera traité par imitat ions par tout l 'orchestre, 

tout a u  long de ce mouveme nt, pour a bo utir  à u n  

paroxysme à l a  fin ,  avant l a  gamme ascenda nte concl usive 

q u i  a boutit aux  deux dern iers accords. 

-Adagio: Ce magnifique mouvement se situe au sommet 

de l ' inspiration mozartienne. li est base su r u n  thème, d 'une 

tota le sérén ité, q u i  est repris tout a u  long d u  mouvement. 

-Rondo: La structure de ce fi na l ,  ouvert par une intervention 

du so liste, est complexe. Il pou rrait ètre compar·e à u n  

menuet, dont i l  a l e  rythme. Ma is i l  est entrecou pe a u  

mi l ieu  par u n  A l legro en la  m i n e u r  presenta nt u n  thème 

au sol iste et un a utre à l 'orchestre, sca nde comme u ne 

czarda hong roise. 

Moza rt ut i l ise un effet sonore inhabituel : les cor·des graves 

sont fra ppées par le dos de l 'a rchet. Tout rentre ensuite 

d a ns l 'ordre et l 'on assiste au retour de la première partie, 

d a ns u n  dé l ic ieux d ia logue entre soliste et orch estre. 
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DIANA DAMRAU 

Artiste accla mée dans le  monde en tant que " leader soprano colorature" 

(New-York Sun) ,  Diana Dam rau continue d 'étonner le pu bl ic par sa voix 

étincelante et sa présence scénique. E l le  est l ' i nvitée régu l ière des sa l les 

d 'opéra et de concerts les  p l u s  cé lèbres ; e l le a reçu le  t i t re de 

"BayerischeKammersdngerin" en 2007 et, en 2008, a été nom mée "Chanteu r 

de l 'an née" par le magazine Opernwelt. 

En 201 2/201 3 el le chante Gilda dans Rigo/etto dans une nouvel le production 

du  Métropol itan Opera de New-York, d iffusée en d i rect dans les c inémas 

d u  monde entier. En Eu rope, e l le  i nterprète, Violetta à l 'Opéra de Zu rich 

et conti nue à explorer le répertoire du bel canto, avec notamment le  rôle 

titre de Lucia di Lammermoor au Ph i lha rmonique de Mu nich .  Para l lè lement 

à ses engagements d 'opéra, el le se produit en concert et en récital à 

Wash ington, Paris, Genève, Lyon, Londres, Hambourg, Vienne . . .  

C'est en tant que membre de l a  troupe d u  Théâtre national de Mannheim 

et de !'Opéra de Francfort que la carrière de Diana Damrau a pris de l'envergure 

avec ses appa ritions en Zerbinetta ou Adèle dans Die F!edermaus. La critique 

a sa lué son rôle dans L'Europa riconosciuta de Sa l ieri à la réouverture de 

la Scala de Mi lan (2004) . Pa rmi d'autres i nterprétations remarquables, on 

peut citer Gym lnstructress / La femme ivre dans la prem ière mondia le 

de 1984 de Lorin Maazel au  Covent Garden, Susanna à la Sca la, Konstanze 

au Burgtheater de Vien ne, Zerbi netta au Teatro Real de Mad rid, G i lda au  

Semperoper de Dresde. Gretel au  Covent Garden ou Sophie au  Festival 

de Baden-Baden. 

Diana Dam rau s'est im posée comme l 'une des mei l leures chanteuses de 

l ieder. E l le donne des récita l s  avec H .  Deutsch ou J .  Drake à la Ph i lharmonie 

de Berl in ,  le Mus ikverein de Vienne, le Wigmore Ha l l  de Lond res, le Carnegie 

Hal l  de New-York, le Festival de Salzbou rg et la Schubertiade Schwarzenberg. 

Son partenariat musical exceptionnel  avec le  harpiste Xavier de Ma istre a 

été g ravé en CD et en vidéo lors d 'un récital à Baden-Baden. Diana Damrau 

enregistre en exc lus ivité pour EMINi rg i n  Class ics et se prod uit en accord 

avec CSAM. www.d iana-damrau .com. 

XAVIER DE MAISTRE 

Né à Toulon, Xavier de Maistre suit les cours de Vass i l ia  Br iano avant de 

se perfectionner a uprès de Catherine Michel  et Jacq uel ine Borot à Paris .  

Para l lè lement, i l  poursuit des études à Sciences-Po Paris puis à l a  London 

School of Economies. I l  remporte en 1 998, le 1 . ,  prix a ins i  que deux prix 

d ' i nterprétat ion du concours de ha rpe le p lu s  p restig ieux : le  USA 

Internat ional  Harp Com petition (B loomington) et devient la même a n née 

le premier m usicien français admis  au  sein de la prestig ieuse Ph i lharmonie 

de Vien ne. 

En tant que sol iste, i l  joue avec ! 'Orchestre p h i l ha rmonique d' I sraël ,  

l 'orchestre N H K, l'orchestre de la Rad io Bavaroise de Mun ich sous la direction 

de Sir Andre Previn, Sir Simon Rattle, Phi l ippe Jordan, Heinrich Sch iff, Antoni 

Ros-Marba, Bertra nd de B i l ly, G i l bert Va rga ou Josep Pons. En Mai  2002, 

i l  est devenu le premier ha rpiste à se prod u i re en soliste dans u n  concert 

d 'abonnement de la Ph i lharmonie de Vienne. I l  est l ' i nvité des festiva ls  

te ls  que Sch leswig-Holstein ,  Sa lzburg, Rheingau,  Wiener Festwochen, 

Verbier, Menton, Buda pest, où i l  joue avec des a rti stes tels que Kath leen 

Battle, I ngolf Turban, Anne Gastinel, Diana Da mrau ou Barba ra Bonney, 

Arbe l la  Ste inbacher, Daniel  Mül ler-Schott ou Maga l i  Mosn ier. 

En 201 2/20 1 3, i l  fait ses débuts avec le G ü rzen ich-Orchester Kbln,  se produ it 

avec le Deutsche Symphonie Orchester et le Konzerthausorchester de Berl in, 

le Phi lharmoniker Hamburg, l'Orchestre de Chambre de Lausanne, l'Orchestre 

Ph i lha rmonique de Radio F rance, ! 'Orchestre de Paris, ! 'Orchestre de 

Monte-Carlo, le WDR Sinfon ieorchester Kbln .  

Krzysztof Penderecki l u i  compose actuel lement u n  Concerto q u i  sera c réé 

en 20 1 4. 

Xavier de Maistre est professeur  à la Musi khochschu le  de Hambourg et 

donne des masterclasses à la Ju l l iard School de New-York, à la Toho Un iversity 

de Tokyo et au Trin ity Col lege de londres. 

I l  enreg istre exc lusivement sous le  label Sony M usic depuis  2008. Son 

premier CD, int itu lé "Nu it d'Etoi les" et consacré à C laude Debussy, est sorti 

en 2008. Suivirent "Hommage à Haydn" (2009) avec l'Orchestre Symphonique 

de la Radio Viennoise sous la  d i rection de Bertrand de Bi l ly et "Ara nj uez" 

(201 O). Le disque "Notte Veneziana" enreg istré avec l 'ensemble A rte del 

Mondo et consacré a ux grandes pièces baroques, est acclamé par la critique. 
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PARVIS D E  LA BASILIQU E 

RÉCITAL CHANT - HARPE D I MA N CH E  
4 AO ÛT DIANA DAMRAU SOPRANO 

XAVIER DE MAISTRE HARPE 

Franz Schubert (1797-1828) 

- Stdndchen 

"Sti:indchen" ("Sérénade") D.957 n°4 - Texte d'Heinrich Friedrich Ludwig Rellstab 

Traduction : 

- Du bist die Ruh 

- Gretchen am Spinnrade 

- An die Musik 

- A ve Maria 

Doucement mes chants t' i m p lorent 

À t ravers l a  n u it ; 

E n  bas,  d a n s  le ca l m e  bosq uet, 

M ignon ne, rejo ins-moi  ! 

Chuchota nt, les sveltes c imes cha ntent 

Da n s  la l u mière de la l u ne ; 

Le guet malve i l lant  d u  perfide, 

"Du bist die Ruh" ("Tu es le repos") op.59 n° 3, D.776 - Texte de Friedrich Rückert 

Traduction 

Tu es le repos, P le in  de joie et de peine 

La pa ix c lémente, Pou r être ta demeure 

Tu es le dés i r, Mes yeux et mon cœur. 

Et ce q u i  le c a l me. E ntre en moi 

Je te consacre Et ferme 

Bel le, ne le c ra i n s  pas .  

Entends tu cha nter les ross igno l s  ? 

Ah ! I l s  t' i m plorent, 

D 'une douce voix p la i nt ive, 

I l s  t ' imp lorent pour moi .  

I l s  com prennent le cœur a l a ngui ,  

Con na i ssent la  peine d 'amour, 

Derrière toi 

La porte. 

Chasse tout chagrin 

De mon sein 1 

Que ce cœur soit p le in 

"Gretchen am Spinnrade" ("Margeurite au rouet") op.2, D.118. Texte de Johann Wolfgang von Goethe, extrait du 1" - Faust. 

Traduction : 

U n e  amoureuse fla m me Mon fa ib le  espr it  s 'a rrête, 

Consume mes beaux jours ; P u i s  se glace auss itôt. 

Ah ! La paix de mon âme Une amoureuse fla mme 
A donc  fu i pour  toujours ! Consume mes bea ux jours ; 

Son dépa rt, son a bsence Ah ! La pa ix de mon â m e  

Sont p o u r  m o i  le  cercue i l  ; A donc fui pour toujours ! 

Et lo in  de sa présence je s u i s  à ma fenêtre, 
Tout me pa raît en deu i l .  Ou dehors,  tout le jour, 

A lors,  ma pauvre tête C'est pour le voir  pa raître, 

Se dérange bientôt ; Ou hâter son retour. 

"An die Musik" ("A la musique") op.88 n°4 D.547 - Texte de Franz von Schober 

Traduction : 

Sa marche que j 'ad m i re, 

Son port si gracieux,  

Sa bouche a u  doux sour i re, 

Le cha rme de ses yeux ; 

La voix encha nteresse 

Dont i l  sait m'em braser, 

De sa ma in  la ca resse, 

Hélas! Et son bai ser . . .  

D 'une amoureuse flamme 

Cons u m a nt mes bea ux jours ; 

ô toi A rt sacré, que  de fo i s  aux heures blêmes, 

Lorsque cerné par le  cruel  cycle de la  vie, 

M'as-tu réchauffé le  cœur, 

Souvent, u n  sou p i r  écha p pé de ta ha rpe, 

Un doux accord céleste, 

M'as-tu porté vers un monde me i l l eur. 

"Ave Maria" op.52 n°4 D.839 - Texte d'Adam Storck 

iraduction : 

M'a ouvert d ' autres cieux, 

ô toi Art sacré, je te remercie pour cela.  

I l s  touchent de leurs voix d 'a rgent 

Cel u i  au cœur tendre. 

La isse a u ss i  ton cœur s'attendr i r, 

Mignon ne, écoute-moi ! 

En trem bla nt je t 'attends ! 

Viens, fa is-moi p la i s i r  

De ta  joie. 

L 'abr i  de mes yeux, 

De ton eclat 

Est seu lement i l l u m i ne, 

Oh emp l i s- le Pntierement ! 

Ah ! La paix de mon âme 

A donc fu i pour toujou rs 1 

Mon coeur  bientôt se presse, 

Dès qu' i l  le  sent ven i r  ; 

Au gré de ma tend resse 

Pu i s-je le reten i r  ? 

ô caresses de flamme ! 

Que je voudrais  u n  jour  

Voir s'exha ler mon âme 

Dans ses baisers d 'amour ! 

Ave Mar ia ! Douce Vierge, 

Entends les p leurs d 'une vierge. 

Su r ce roc d u r  et sauvage, 

Ave Mar ia  ! I m macu lée! Ave Maria ! Madone pure ! 

Doit seulement retent i r  ma pr ière. 

Nous  dormons sauves, j u squ 'à  l ' a u ro re 

Ma lgré la crua uté h u maine. 

0 Vierge : vois d 'une vierge la pei ne, 

0 Mère, écoute l 'enfant  q u i  i m plore ! 

Ave Mar ia  ! 

Lorsq ue de ce roc nous som brons  

Da n s  le sommei l ,  sous ta  p rotection, 

Velours devient le rocher. 

Tu sour is : des effl uves de roses cheminent 

Da n s  l a  torpeur  de la  ravi ne, 

0 mère, entends l 'enfant  p leurer ; 

0 Vierge, u n e  vierge appeler  ! 

Ave Mar ia ! 

1 1 

Les démons de la terre et d u  c ie l ,  

Chassés par ton regard de miséricorde et d 'a mour, 

Ne résistent pas à nos côtés. 

Nous vou lons, ca l mes, s u ivre notre route; 

Touchée par ton sa int réconfort : 

Montre à la vierge tendre son chemin 

A l 'enfa nt, qu i  vers son père i m p lore .  

Ave Maria ! 
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Francesco Tarrega (1852-1909) 

"Recuerdos de la A lhambra" 

"Souvenirs de /'A lhambra", cette célèbre pièce pour guitare seule, écrite en 1896 pour évoquer les jardins de !'Alhambra à Grenade, 

a été transcrite pour harpe par Xavier de Maistre. 

Richard Strauss (1864-1949) 

- Stdndchen 

"Standchen" ("Sérénade") op.17 n°2 - Texte d' Adolf Friedrich Graf von Schack) 

Traduction : 

- Epheu Et se faufi l e  vers moi  d a n s  le ja rd i n .  

- Schlagende Herzen 

Ouvre, ouvre, ma i s  doucement, mon enfant, 

Pour n'éve i l ler  personne de son sommei l ,  A lentou r les fle u rs sommei l lent  p rès du ru isseau 

Et emba u ment en d orman t, seu l  l 'amour ve i l le. 
- Nichts 

Le ru isseau m u r m u re à peine, la feu i l l e  d a n s  le ven t  

Tremble  à peine s u r  le bu isson o u  la ha ie. 
- Wiegenlied Alors d oucement, ma m ignon ne, que  r ien ne bouge, 

Pose légèrement ta m a i n  s u r  la poignée. 

Assied s-toi là ,  d a ns le mystérieux demi-jou r, 

Sou s  les t i l l eu ls, 
- Beim Schlafengehen 

Que ton pas, pa reil au pas s i  léger des elfes 

Le ross ignol ,  a u-dessus  d e  nos têtes 

Doit rêver de nos ba i sers 

Quand  i ls saut i l lent parmi  les fleu rs, 

S'envo le, léger, d a n s  la  n uit de p le ine l u ne, 

Et la rose, q u a nd a u  mat in  e l le  s'évei l le, 

Rougir  des fri ssons vo lu ptueux de la n u it .  

"Epheu" ("Lierre") op.22 n°3 - Texte de Felix Dahn 

Traduction : 

Moi, je les nomme l ierre, ces fi l les a u  doux parler, 

a la cheve l u re c l a i re et flotta nte, 

aux  tend res yeux mordorés de biche 

q ue sou l igne la  cou rbe légère des sou rci l s; 

souvent el les fondent en l a rmes 

devenant  a lors i rrés ist ib les.  

Sa ns  énergie n i  prétent ion,  

san s  pa rure autre q ue leur secrète flo raison 

mais, avec leur sens ib i l i té inépu isab le  

et  leur  i n sondab le  fidé l ité, 

el les ne peuvent jamais  s 'a rracher à leurs raci nes 

par leurs seu les forces ; 

"Schlagende Herzen" ("Cœurs battants") op.29 n°2 - Texte d'Otto Julius Bierbaum 

Traduction : 

U n  garçon a l la i t  par  pra i ries et cham ps, 

C l i ng c lang battait son cœur; 

A son d oigt br i l l a i t  u n  a n nea u  d 'or. 

C l i ng c lang battait son cœur ; 

ô prai r ies, ô cham ps, 

comme vous êtes bea ux ! 

ô montagnes, ô [forêts], 

comme vous êtes bel les ! 

Comme tu es bon,  comme tu es bea u,  

Toi  so le i l  d 'o r  là-ha ut dans le c ie l  ! 

C l i ng, c lang battait son cœu r. 

Le garçon se p ressait vite, d ' u n  pas joyeux, 

C l i ng c lang batta it  son cœu r ; 

I l  emporta q uantité de r iantes fle u rs 

C l i ng c lang battait son cœu r; 

Su r les p ra i r ies et les cha m ps 

souffle le vent d u  pr intem ps, 

Su r les m ontagnes et les va l lées 

souffle le vent du p ri n tem ps, 

A l ' i ntérieur  d e  mon cœu r souffle le vent d u  

p ri ntemps 

Qu i  me porte vers toi  légèrement, d oucement, 

C l i ng c lang batta it son cœu r ; 

"Nichts" ("Rien") op.10 n°2 - Texte d'Hermann von Gilm zu Rosenegg. 

Traduction : 

Vous d ites que je d evra is  nommer 

ma re ine a u  roya ume des cha n sons  ? 

Fous que vous  êtes, je la conna i s  

enco re moins  que  vous .  

"Wiegenlied" op.41 n°l - Texte de Richard Dehmel. 

Traduction : 

Rêve, rêve, toi m a  douce vie 

Du cie l  qui a p po rte les fleu rs. 

Ici resp lend i ssent les fleurs q u i  existent 

De la  chanson que chante ta mère.  

Demandez la cou leur  d e  ses yeux, 

demandez le ton de sa voix 

demandez son a l l u re, son pas et sa tou rn u re, 

ah ,  q u 'en sa is-je ! 

Rêve, rêve, bou rgeon de mes peines 

Des jou rs où la fleur  a p pa rut, 

Du c l a i r  mat in  fleur i  

Où ta petite â m e  se révé la  a u  monde. 

"Beim Schlafengehen" ("En allant dormir") WoO 150 n°3 - Texte d'Hermann Hesse. 

Traduction : 

Mai ntenant  le jou r  me fatigue, 

I l  fa ut que la n u it étoi lée 

Accuei l le mon désir a rdent, 

Comme u n  enfa nt fat igué. 

M a i n s, cessez toute activité, 

Cervea u,  o u b l ie toute pensée, 

Tous mes sens m a i ntenant 

Veu lent  plonger dans  le sommei l .  
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el les  sont nées pour  s'en lacer pa r a m o u r  

à u ne a ut re v i e  : 

à l 'en lacement de leur  p remier  amour  

l e u r  dest i née tout  ent ière es t  a ccrochée, 

car e l les sont de ces fleurs ra res 

q u i  ne fle u ri ssent q u ' u n e  seu le fo is .  

E nt re p ra i ries et cha m ps i l  y avait  u ne fi l le, 

Cling c lang batta it  son cœu r ; 

Pou r voi r  e l le  protégeait  ses yeux d e  la m a i n, 

C l i ng c l a ng battait son cœu r; 

Par-dessus prai r ies et cham ps, 

[Il vient vite] 

Par  dessus montagnes et forêts 

[Il vient vite] 

Vite i l  vient, vers moi ,  vers moi ,  

ô s ' i l  éta it  seu lement près d e  moi ,  d éjà près de moi  ! 

C l ing, c la ng, batta it  son cœur. 

Le so le i l  n'est-il po int  la sou rce 

de toute vie, de toute l u m ière? 

Et d e  cela que  savons-nous, 

moi ,  vous et tous ? R ien . 

Rêve, rêve, fleur  de mon a m o u r  

D e  la  s i lenc ieuse e t  sa i n te n u it, 

Où la fleur  de son amour  

A transformé pou r  moi  le  monde en c ie l .  

E t  mon â me, sa ns  s u rvei l l a nce, 

P lanera de ses a i les  l i bérées 

Dans le cercle magiq ue d e  la  n u i t, 

Pou r v ivre m i l l e  fo i s  p l u s  i ntensément. 



P � R V  S D E  l '  B A I  LIQ U E 

Reynaldo Hahn (1874-1947) 

- "Si mes vers avaient  des ailes " 

- "L'Heure exquise" 

"Si mes vers avaient des ailes". 

Texte de Victor Hugo 

Mes vers fu i ra ient, doux et frêles,  

Vers votre ja rd i n  s i  bea u, 

S i  mes vers avaient des a i les, 

Des a i les comme l 'o i sea u .  

I l s  vo lera ient, ét i nce l les ,  

Vers votre foyer qui  r it, 

S i  mes vers ava ient  des a i les,  

"L'heure exquise" (extraite des "Chansons grises" n°5} - Texte de Paul Verlaine. 

La l u n e  b lanche ô bien a imée. 

Lu i t  d a n s  les bois  ; L'étang reflète, 

De chaque bra nche Profond m i ro i r, 

Pa rt u n e  voix La s i l houette 

Sous la ramée . . .  Du sau le  n o i r  

Ernest Chausson(l 855-1899) 

- Le colibri 

"Le colibri" op.2 n°7 

Texte de Charles Leconte de Lisle. 

Le vert co l i br i ,  le roi des co l l i nes, 

Voya nt la  rosée et le so le i l c l a i r, 
- Le temps des lilas 

- La cigale Lu i re dans  son n id  t issé d 'herbes fi nes, 

Comme un fra i s  rayon s'échappe d a n s  l ' a i r. 

I l  se hâte et vole a u x  sou rces vois i nes, 

Où les bambous font le bruit de la m er, 

Où l 'açoka rouge aux odeu rs d iv ines 

S 'ouvre et  porte a u  coeur  un h u m ide éc la i r. 

Vers la fleur  d orée, i l  descend, se pose, 

Et boit tant d ' amour  d a n s  la  coupe rose, 

Qu ' i l  meurt, ne sachant s ' i l  l 'a  pu tar i r  ! 

S u r  ta lèvre p u re, à ma bien-a i mée, 

Te l le  a u ss i  mon âme eut vou l u  mou r i r, 

D u  premier  ba iser  q u i  l 'a  parfu m ée. 

Où le vent p leure . . .  

Rêvons,  c 'est l ' heu re. 

U n  vaste et tendre 

Apaisement 

Semble descendre 

"Le temps des lilas" -

Texte de Maurice Bouchor 

Le temps des l i l a s  et le temps des roses 
Ne rev iendra p lus  à ce pri ntemps-ci  ; 
Le temps des l i l a s  et le temps des roses 
Est pa ssé, le temps des œi l lets auss i .  

Le  vent a cha nge, l e s  c ieux sont moroses, 
Et nous  n ' i rons  p lus  couri r, et cue i l l i r  
Les l i l a s  en  fleur  et l e s  bel les roses ; 
Le pr i ntemps est tr i ste et ne peut fleur i r. 

Oh ! Joyeux et doux pr i ntemps d e  1 a n nee, 
Qu i  v int, l ' an  passé, nous  enso le i l l e r, 
Notre fleur  d 'amour  est s i  b ien fa nee, 
La s 1 Que ton ba i ser  ne peut leve i l le r  1 

Et toi , q ue fa is-tu ? Pas de fleurs ecloses, 
Point de ga i  solei l  n i  d 'ombrages fra is  · 

Le temps des l i la s  et le temps des roses 
Avec notre a m o u r  est mort a jama i s . 

Des a i les com me l 'espr it .  

P res de vous, purs et fideles 

I l s  accou rra ient,  n u it et jour, 

Si mes vers ava ient des a i les, 

Des a i les  comme 1 a mo u r! 

Du fi rmament 

Que l 'astre i ri se . . .  

C'est l 'heure exq u i se. 

"La cigale" op.13 n°4 

Texte de Charles Leconte de Lis le 

ô Ciga le, nee avec les bea ux jou rs, 

Sur les verts ra meaux des 1 a u be posee 

Contente de boire u n  peu de rosee, 

Et te l le  qu un roi tu cha ntes tou,ou rs.  

I n nocente a tous pa i s ib  e et sans ruses 

Le gai l abo u reur, d u  chene a brite 

Tecoute de lo in  a n noncer 1 Ete 

Apol lon t honore a utant que les 1\' u ses 

Et Zeus t a  donne l l m mo rta l te '. 

Sa l ut, sage enfant  de l a  Terre a nt ique 

Dont le chant i nv  te a c lore les yeux. 

Et qu i ,  sous 1 a rdeur  du sole 1 Att ique 

N aya nt cha i r  n i  sang v i t  semb a ble a ux Dieux..  

Gabriel Fauré (1845-1924) 

Impromptu 

L' i m prom ptu p o u r  h a rpe de G a b rie l  F a u ré est l ' u n e  d e s  oeuvres d e  concert p référées d e s  h a rpistes .  

Ecr ite d a n s  toute l ' é lég a n ce du sty le fa u réen ,  e l le  a été c o m posée et p u b l iée  e n  1 906. 

en Ré bémol Majeur op. 86 

Henri Duparc (1848-1933) 

- Chanson triste 

- L 'invitation au voyage 

Eva Dell' Acqua (1856-1930) 

Villanelle 

"Chanson triste" - Texte de Jean Lahor 

Da n s  ton cœur  d o rt u n  c l a i r  de l u ne, 

U n  doux c l a i r  de l u n e  d 'été, 

Et pou r  fu i r  la vie i m port u ne, 

Je me noiera i  dans  ta c l a rté. 

J 'oub l iera i  les dou leurs  passées, 

Mon amour, q ua n d  tu berceras 

Mon tr i ste cœur et mes pensées 

Dans  le ca lme a i mant  de tes b ras. 

Tu prendra s  ma tête ma lade, 

Oh !  que lq uefois ,  s u r  tes genoux, 

Et l u i  d i ra s  une  ba l lade 

Q u i  semblera par ler  de nous  ; 

Et d a n s  tes yeux p le ins  de tr i stesse, 

Dans  tes yeux a lors je boira i  

Ta nt de baisers et de tend resse(s) 

Que peut-être j e  guér i ra i .  

"L'invitation au voyage" 

Texte de Charles Baudelaire 

Mon enfa nt, ma sœur, 

Villanelle - Texte de Frédéric van der Elst 

J 'a i  vu passer l ' h i ronde l le  

Da n s  le c ie l  p u r  d u  mat in  : 

E l l e  a l l a i t, à t i re-d 'a i le, 

Vers le pays où l 'a ppel lent 

� 4  ' t  ' ' 

Songe à la douceu r 

D'a l l e r  là-bas vivre ensem ble, 

Ai mer à lo i s i r, 

A imer et mour i r  

Au pays q u i  te  ressemble. 

Les sole i l s  mou i l lés 

De ces c ie ls  brou i l lés 

Pour  mon espri t  ont les cha rmes 

S i  mystér ieux 

De tes t raîtres yeux, 

Br i l l ant  à travers leurs larmes .  

Là, tout n 'est q u 'ord re et bea uté, 

Luxe, ca lme et vo l u pté. 

Des meubles l u isa nts, 

Po l i s  par  les a n s, 

Décoreraient notre cham bre, 

Les p lus  rares fleurs 

Mêlant leurs odeu rs 

Aux vag ues senteurs de l ' am bre 

Les r iches p lafonds, 

Les m i ro i rs profonds, 

Le so le i l et le j a sm in .  

J 'a i  vu passer l ' h i rondel le!  

J 'a i  longtemps su ivi des yeux 

Le vol de la  voyageuse . . .  

Depu i s, mon âme rêveuse 

J .:  ' 

La sp lendeur  or ientale 

Tout y par lera it  

À l ' âme en secret 

Sa douce langue nata le .  

Là, tout  n 'est q u 'ord re et  bea uté, 

Luxe, ca lme et vo lu pté. 

Vo i s  s u r  ces canaux 

Dormir  ces  vaisseaux 

Dont l ' humeur  est vagabonde ; 

C'est pour assouvi r  

Ton moindre dés i r  

Qu ' i l s  v iennent d u  bout du monde. 

Les sole i l s  couchants 

Revêtent les champs, 

Les cana ux, la v i l le entière, 

D'hyac i nthe et d 'or  ; 

Le monde s 'endort 

Da n s  une chaude l u m ière ! 

Là, tout n 'est q u 'o rd re et beauté, 

Luxe, ca lme et vo l u pté . 

L'accompagne par les c ieux.  

Ah ! a h  ! a u  pays mystér ieux ! 

Et j ' au ra i s  vou l u  comme e l le  

Su ivre le même chem i n  . . .  

J 'a i  vu passer l ' h i ronde l le.  
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GAUTIER CAPUÇON 

Né à Cham béry, Gautier Capuçon com mence le violoncel le à 4 ans  et 

demi .  I l  reçoit des prix dans p lus ieurs concours internationaux, y compris 

le Prem ier Grand Prix du  Concou rs International André Navarra . En 200 1 

il est "Ta lent de l 'année" aux Victoires de la Mus iq ue. 

Il reçoit le "Borletti-Bu itoni Trust Awa rd" et p lus ieurs fois le  "Echo Preis", 

récemment pou r  son enreg istrement avec Va lery Gergiev et pour  le Coffret 

de la mus ique de chambre de Fauré (en octobre 201 2) .  Para l lè lement, i l  

parfait son expérience au  sein de ! 'Orchestre des Jeunes de la Communauté 

Européenne avec Bernard Hait ink, puis  du Gustav Mahler Jugendorchester 

avec Kent Nagano, Danie le Gatti, Pierre Boulez, Seij i Ozawa et C laudio 

Abbado. 

I l  co l labore rég u l ièrement avec les chefs Br ingu ier, Bychkov, C h u ng, 

Dudamel ,  Dutoit, Eschenbach, Gergiev, Ha it ink, Ja rvi, Nelsons, Nézet­

Ség u i n, Slatkin, Sokh iev, accompag né par les p lus  prestig ieuses phalanges 

tel les que la  Ph i lharmonie de Berl i n ,  le  London Symphony, Ch icago 

Sym phony, ! 'Orchestre de la Staatskapel le  de Dresde, le Concertgebouw . . .  

Ga utier Capuçon se produ it également en récital et mus ique de cham bre 

dans les festiva l s  majeurs en Europe, comme chaque année au festival de 

Verbier et au Progetto Martha A rgerich à Lugano. Il a pour  pa rtena i res 

Nicholas Angelich, Martha Argerich, Daniel  Barenboïm, Yu ri Bashmet, F rank  

Bra ley, Gérard Caussé, Sarah Chang,  Myung Whun Chung, Michel Da lberto, 

Jérôme Ducros, Hélène Gr imaud,  Katia et Mariel le Labèque, Angel i ka 

Ki rchschlager, Gabriela Montera, Viktoria Mu l lova, Mikhai l  Pletnev, Leonidas 

Kavakos, Stephen Kovacevitch, Menahem Press ier, Vad i m  Repin, Antoine 

Ta mestit, Jea n-Yves Thibaudet, Maxim Vengerov, Yuja Wa ng, N i kolaj 

Znaider, les quatuors Artemis et Ebène, a ins i  que son frère Renaud.  

Gautier Capuçon en registre exclusivement pour  Virg i n  C lass ics et depuis 

2007, i l  est l 'ambassadeur de "Zegna & Music Project", fondé en 1 997 

comme activité ph i lanthropique pour promouvoir l a  mus ique et ses 

va leurs .  Colas a coprod uit avec Vi rg in  C lassics son dernier a lbum enregistré 

avec Va lery Gergiev et a contribué à l 'acquisition d'un a rchet de Domin ique 

Peccatte. 

FRANK BRALEY 

Après avoir  longtemps hésité entre études scientifiques et m usicales, Frank  

Braley décide de se  consacrer entièrement à la m usiq ue. Au CNSM de Paris i l  

su i t  les  cours de Pascal Devoyon, C hristia n  lva ld i  et  Jacq ues Rouvier, avant d'y 

obten i r  ses Premiers Prix de Piano et de Mus ique de Chambre. En 1 99 1  i l  

rem porte le Premier Grand Prix e t  le  Prix d u  Pub l ic  du  prestig ieux Concours 

Reine E l i sabeth de Belg ique. 

Rég u l ièrement i nvité au Japon, aux USA., au Canada et dans toute l 'Europe, 

F rank Braley est partenaire de formations telles que !'Orchestre de Paris, !'Orchestre 

National  de France, le Ph i lharmonique de Radio-France, les Orchestres de 

Bordeaux, L i l le, Montpe l l ier et Tou louse, ! 'Orchestre National de Belgiq ue, le 

Ph i l harmonique de Liège, ! 'Orchestre du Gewa ndhaus  de Lei pzig, le G ü rzenich 

Orchester de Colog ne, le London Ph i lharmonie, le BBC Wales Orchestra, le  

Roya l National Scott ish Orchestra, les Orchestres de la Su isse Romande et de 

la Su isse Ita l ienne, ! 'Orchestre de la Radio de Berl in ,  le Rotterdam Ph i lharmon ie, 

le Tokyo Phi lharmonie, le Boston Symphony, le Seattle Symphony, le Los Angeles 

Ph i lharmonie .  . .  

I l  a joué sous la  baguette de chefs tels que J .  C.  Casadesus, Cha rles Dutoit, 

Armin Jordan, Hans G raf, C h ristopher Hogwood, E l i ahu ln  ba l ,  Marek Janowski, 

Kir i l  Karabits, Emmanuel Krivine, Lou i s  Langree, Kurt Masur, Ludovic Marlot 

Pau l  Mc C reesh, S i r  Yehud i  Menuhin ,  Michel  Plasson, Yutaka Sada, Antonio 

Pappano . . .  

En musique de cham bre i l  a pour partena i res Renaud et Ga utier Capuçon, 

Maria Joao Pi rès, Gérard Caussé, Eric Lesage, Pau l  Meyer, Emma nuel  Pa hud . . .  

Outre son activité régu l ière de sol iste, i l  se pass ionne pou r  des projets 

orig i naux : il partic ipe notamment à une i ntég rale des Sonates pou r p iano de 

Beethoven, donnée au festiva l de La Roq ue d'Anthéron a ins i  que dans p lus ieurs 

v i l les frança ises, à Rome, B i lbao, L isbonne, Tokyo et au Brés i l .  

En  201 1 et  201 2, i l  donne l ' i ntégrale des Sonates pour  v io lon et  p iano de 

Beethoven avec Renaud Capuçon à Par is (Théâtre des Cham ps-Elysées), 

Bordeaux, G renoble, Chambéry, Lyon,  a ins i  q u'à Lond res (Wig more Ha l l ) ,  

Luxembourg, S ingapour, Hong-Kong . . .  E l les ont fait l'objet d'un enreg istrement 

sa lué par la  critique. 
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M E RC R E D I  
7 AO ÛT 

Federico Mompou ( 1 893-1987) 

- Prelude VII 

- Prelude XII 

- Dialogues 2 

- Dialogues 7 

Johannes Brahms (1833-1897) 

Six pièces op. 7 7 8 

- Intermezzo 

- Intermezzo 

- Ballade 

- Intermezzo 

- Romance 

- Intermezzo 

Robert Schumann (1810-1856) 

Scènes d'enfan ts op. 7 5 

- Gens et pays étrangers 

- Curieuse histoire 

- Colin-maillard 

- L 'enfant supplian t  

- Bonheur parfait 

- Un évènemen t important 

- Rêverie 

- Au coin du feu 

- Cavalier sur le cheval de bois 

- Presque trop sérieusement 

- Croquemitaine 

- L 'enfant s 'endort 

- Le poète parle 

Robert Schumann (1810-1 856) 

Fantaisie op. 7 7 

P ARVI S D E  L A  BA S I L IQ U E 

RÉCITAL PIANO 

ARCADI VOLODOS PIANO 

Federico Mom pou est u n  com posite u r  cata lan  né et 

mort à Ba rcelone. 

C'est en 1 909, à la su ite d 'un concert donné par  Gabrie l  

F a u ré, q u ' i l  décide de deve n i r  compositeu r. Ayant 

étud ié  à Par is ,  i l  com pose à part ir  de 1 920 nombre 

d'œuvres pour p iano a u  style dépou i l l é, q u i  sont toutes 

des m us iq ues descr iptives ( " l m p res iones i n t i m a s", 

"Cants  M a g ies" ,  "Scènes  d 'e n fa nts" ,  "Pessebres", 

"Subu rbi s", "Fêtes lo inta ines", "Cha rmes", etc.) 

A pa rt i r  de 1 92 1 ,  i l s ' insta l l e  pou r v ingt a ns dans  la 

ca p ita le fra nça i se, se mêlant  à l a  vie monda ine et 

Les pièces pou r p iano que Brahms  a com posées vers 

la fin de sa vie sont d 'un g rand lyr isme. Cel les que nous 

entend rons  ce soir  ont été écrites d u ra nt l'été 1 893. 

Brahms  les a déd iées à son amie de toujours, la g ra nde 

p ian i ste et insp i ratrice C la ra Sch umann . 

- Intermezzo (allegro non assai): Pièce brève, d'une grande 

i ntens ité romantiq ue, ce premier l ntermeuo présente 

u n  thème en la m ineur  avec usage d 'un si bémol, ce 

q u i  l u i  donne une a l l u re moda le. 

- Intermezzo (andante teneramente) : Ce mouvement de 

forme ABA est d'une gra nde sérén ité. La sedion centra le 

est reconna issable à son accompag nement en tr iolets. 

- Ballade (allegro energico) : Cette Ba l lade est souvent 

jouée i n dépendam ment du cycle de l 'opus 1 1 8 . E l l e  

Les  Scènes d 'e n fa nts " K i n d e rsze n e n ", opus  1 5 , 

a p pa rt ien nent à u n e  période tourmentée de la vie de 

Schumann q u i ,  a m o u reux de Cla ra Wieck, se voit 

refuser sa ma in  pa r son père. 

Le recue i l  est com posé de t reize brèves pièces, parmi  

lesquel les  on t rouve la  célèbre " Rêver ie". 

Selon Sch u ma n n, ces p ièces ont été conçues "par  u n  

g rand enfant.  . .  comme u n  souvenir  pour des personnes 

q u i  ont g rand i " . 

Schumann, comme la quas i -tota l ité de ses œuvres, 

desti na it  ces "Scènes d'enfa nt" à être jouées pa r C la ra . 

Message d 'amour  envers ce l le  q u i  le traitait "d 'enfa nt" 

ou dés i r  i navoué d'avo i r  un j o u r  un enfa nt avec e l le  ? 

Ces pages débordent de poésie. 

La Fa nta is ie  op.  1 7  est une œuvre m ajeure de Robert 

Sch umann .  E l le  a été composée en 1 83 5/1 836. Le 

com positeur  avait 26 ans .  

Div isée en t ro is  pa rties, la  Fanta is ie  est  une décla ration 

d 'amour  à C la ra Wieck. L 'œuvre est contempora ine  des 

"Scènes d'enfa nts", entend ues précédemment a u  cours 

de ce concert .  Ma is  el le  est de p lus  g rande enverg u re. 

La p remière pa rt ie  est une ode tourmentée à la  femme 

a i mée. Les deux  a utres mouvements sont u n  hommage 

à Beethoven.  A cette époque, Schumann avait d 'a i l leu rs 

l ' i ntention de donner ces t itres beethovéniens aux trois 

art ist ique pa ris ienne, composant entre autres les " Pré l udes" 

et "Dia logues" . 

Le 7ème Pré l ude q u'on entendra ce soir, dédié à l a  g rande 

p ian i ste A l ica de Larrocha, est  sou s-titré "Pa lmier  d'éto i les"  

et évoque u n  bouquet de feu d'art ifi ce. 

Les "Dia logues" sont deux pièces écrites en 1 923 à la manière 

d 'Eri k  Satie, avec de nombreuses indications ra ppelant celles 

q u'uti l i sa it  dans ses partit ions le compositeur  français : "Sans 

espoi r", "Suppl iant", "Expl iquez", "Questionnez", "Répondez", 

"Hés itez" ou "Don nez des excuses". Il s 'agit d 'un  d ia logue 

du p ian i ste (ou du com positeu r) avec l u i -même. 

est de style héro1·que, toute en dyna misme et en energie. 

- Intermezzo (allegretto un poco agitato) : Piece ag itee, 

pass ionnée, cette page se présente sous forme de canon 

à l 'octave entre la main d roite et la  main gauche. 

- Romance (andante) : De style  très schumanien, cette 

Romance retrouve, par sa séren ite, le style du 2 intermeuo. 

Au centre se trouve un A l leg retto g razioso au ca ractère 

bucol iq ue, orné de cha nts d'oi sea ux. 

- Intermezzo (Andante, largo e mesto): Cette page conc lus ive 

est d 'une g ra nde intensité d ramatique.  E l l e  est a e l le  seule 

u n  sommet de la  m usique de Brahms .  On a dit qu 'e l le  est 

une méd itation su r  la mort. Au centre se trouve un passage 

ag ité, semb lab le à une cheva uchee d'apoca lypse. 

- "Von fremden La ndern u n d  Menschen" : "Gens et pays 

étra ngers" . 

- "Ku riose Gesch ichte" : "Cur ieuse h i stoi re" 

- "Hasche-Mann" : "Col i n-ma i l la rd" 

- "B ittendes K ind" : "L'enfa nt supp l ia nt" 

- "G lückes gen ug" : "Bonheur  pa rfa it" 

- "Wichtige Begen benheit" : "Un  évènement i m portant" 

- "Tra u merei" : "Rêverie" 

- "Am Kamin"  : "Au coin du feu" 

- "R itter vom Stecken pferd" : "Cava l ier  su r  le cheva l de bois" 

- "Fast zu ernst" : "Presq ue trop sér ieusement" 

- " F ü rchten machen" : "Croq uemita i ne" 

- "Kind i m  E insc h l u mmern" : "L'enfa nt s 'endort" 

- "Der Dichter spr icht" : "Le poète pa rle" 

parties de son œuvre : "Ru i nes", "Trophée" et "Pa l me". I l  p refe 1 a 

finalement s'en ten i r  au titre de "Fantaisie". Des ind ications premes 

fig u rent au début de chaque pa rt ie : 

- " D u rc h a u s  pha ntast isch u n d  le idenschaft l i ch  

vorzutragen" :  "À jouer d 'un  bout  à l 'a utre d 'une man ière 

fa ntasque et passion née. 

- "Mass ig,  d u rchaus  energisch" : "Modere, toujours energ ique 

- "Langsam getragen" : "Lent et  soutenu"  

Le fi na l  de cette œuvre est l ' un  des som mets de la m u s ique  

romant ique pour p ia no. 
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KATIA & MARIELLE LABEQUE 

Katia et Mariel le Labèque, deux sœurs p ian istes, sont conn ues 

pou r  l a  fusion et l 'énergie de leur duo. F i l l es d'Ada Cecchi  

(élève de Marguerite Long), Katia et  Mariel le ont eu une enfance 

immergée dans la  m usique.  Leu rs a mbit ions m usicales ont 

débuté très tôt. E l les  ont atteint la renom mée internat ionale 

avec leur  interprétation de Rhapsody in Blue de Gershwin ( l 'un 

des premiers disques d 'or  de la mus ique classiq ue) et  ont  depuis 

lors développé une carrière éblou issante autour du monde. 

E l les sont invitées par les orchestres les plus prest igieux : Berl in  

Phi l ha rmonie, Bayerischer Rundfunk, Boston Symphony, Chicago 

Symphony, C leveland Orchestra, Leipzig Gewandhaus, London 

Sym phony, London Phi l harmonie, Los Angeles Ph i lharmonie, 

F i l a rmon ia  d e l l a  Sca la ,  P h i l ade l p h ia Orchestra,  Dresden 

Staatskapel le and Vienna Ph i lharmon ie, sous  la d i rection de 

Semyon Bych kov, S i r  Col in Davis, Charles Dutoit, S i r  John E l iot 

Gardi ner, Paavo Jarvi, Kristjan Jarvi ,  Z u bin Mehta, Seij i Ozawa, 

Antonio Pappa no, Georges Pretre, Sir S imon Rattle, Esa-Pekka 

Salonen, Leonard Slatkin ou Michael Tilson Thomas. 

Parmi les l ieux prestigieux où el les se produisent, citons : Vienna 

M u s ikverei n ,  H a m b u rg M u s i kha l le, M u n ich Ph i l ha rmonie, 

Carnegie Ha l l ,  Disney Ha l l ,  Roya l Festiva l Ha l l ,  La Scala, Ber l in 

Ph i lharmon ie, B lossom, Hol lywood Bowl, Lucerne, Ludwisburg, 

'Most ly Mozart' (New-York), The Proms (London), Ravi n ia ,  

Ruhr, Ta nglewood, Salzburg . . .  A utre succès i m pressionnant, 

el les ont joué devant p lus  de 33  000 spectateurs au  concert 

de gala du Waldbühne, concert de clôture du Berl in Phi lharmonie 

d i rigé pa r Sir S imon Rattle. 

E l les  jouent aussi avec des ensembles de musique baroq ue 

tels : The English Baroque Soloists avec S i r  John E l iot Gardiner, 

Il Giardina Armonico avec G iovann i  Anton in i , M usica Antica 

avec Reinhard Goebel et Venice Baroque avec Andrea Marcon. 

E l les ont récemment fait une tou rnée avec l 'Orchestra of the 

Age of En l ig htenment et S i r  S imon Ratt le.  

Kat ia  et Mar ie l le  ont l e  pr ivi lège de trava i l le r  avec des 

compositeurs de leur  temps, tels Lu is  Andriessen, Luciano Berio, 

Pierre Boulez, Ph i l ippe Boesmans, Osvaldo Golijov, Gybrgy Ligeti, 

Ol ivier Messiaen. E l l es viennent de créer au Walt Disney Ha l l  

de Los Angeles "Batt lefie ld" le Concerto pour  deux pianos et 

double orchestre de Richard Dubugnon, commiss ionné par 

le  Los Ange les P h i l ha rmon ie, ! 'Orch estre de Par i s  et le 

Gewa nd haus de Leipzig. 

Leur  enregistrement de Nazareno Osvaldo Golijov avec l'Orquesta 

Sinfonica de Casti l l a  y Lean d i rigé par Mig uel Harth Bedoya 

vient d 'être publ ié chez Deutsche G rammophon. 

Une nouvel le  version de Rhapsody in Blue de Gershwin et West 

Side Story de Bernstein vient de sortir sur  leur  propre l abel ,  

KML Recordings (www.kml.recordings.com). E l les ont créé ce label 

pour constru i re des ponts entre les artistes de d ifférentes 

d isc ip l ines a utour du répertoire pou r  deux pianos.  

Leur nouveau projet, 'The Min ima l ist Dream House" i nspiré 

par les concerts de l 'année 1 96 1  présentés par La Monte Young 

dans le loft de Yoko Ono, downtown New-York, a été donné 

à King's Place et sera donné au Festival Angel ica à Bolog ne, 

Modena et Lugo su ivi par le Festiva l de Ludwisburg .  I l  sera 

repris à Paris à la Cité de la Musique. Katia et Mar ie l le y jouent 

avec des m u siciens venant des mondes d u  rock a lternatif et 

de la m us ique expérimentale, se réu n issant pour célébrer ce 

mouvement révo l u t i o n n a i re et ses nom breuses vag ues  

d' i nfluence. 

E n  201 2 est sorti le  documenta i re 'The Labèq ue Way" fi lmé 

par Fe l ix  Cabez et  produit  par  "E l  Deseo" (Pedro et  Aug ust in 

A l modovar) . 
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George Gershwin ( 1898-193 7) 

Trois préludes 

Philip Glass (né en 1937) 

4 Mouvements pour 2 pianos 

Maurice Ravel (1875-1937) 

Boléro 

P ARVIS D E  LA BA S I L IQ U E 

CONCERT 2 P I ANOS 

KATIA LAB ÈQUE PIANO - MARIELLE LABÈQUE PI ANO 
ET LA VENUE D'INVI TÉS SUR P RISE 

Les Trois cé lèbres p ré l udes pou r p iano de Gershwin, 

joués ic i  dans  une vers ion pour deux p ia nos ont été 

i nterprétés pour la première foi s  pa r l eu r  com posite u r  

a u  cours d ' u n  concert a u  Rooseve lt Hotel de N ew-York 

en 1 926.  

I l s  exi stent dans  des vers ions pou r p iano seul ,  pour  

deux p ianos ou pour  d ivers a utres a rrangements.  

Gershwin avait émis l ' idée de composer v ingt-q uatre 

p ré l udes, comme Bach ou Chopin,  dans  toutes les 

tonal ités, mais le  nombre se réd u is it  à s ix joués en 

p u b l ic, pu i s  à trois édités.  

Chaque p ré lude mêle, comme la  p lupart des œuvres 

de Gershwin, m u s ique  c lass ique et jazz. 

P h i l i p  G lass  est un com posite u r  a mé rica i n  q u i , avec 

ses conte m pora i ns Terry R i ley et Steve Reich, est l ' u n  

d e s  p ionn iers e t  d e s  représentants l e s  p lus  émi nents 

de la  m u s ique m i n i ma l i ste et répétitive. 

De la fin des a n nées 1 970 jusqu 'à  l a  fi n des a n nées 

1 980, P h i l i p  G lass  a écrit de nombreuses œuvres pour 

p iano seu l .  Quelq ues-unes sont l iées à des re lat ions 

d'a m itié comme "Mad Rush"  (dédiée en 1 979 a u  Da la 1 -

La ma),  "Wich ita Vortex Sutra" (écrite en 1 988 pour le 

poète A l len G in sberg) .  Ces pièces ont été su ivies de 

Le "Boléro" de Ravel est l ' une des œuvres les p lus  

fasc ina ntes de l 'h i stoire de la mus iq ue, avec u n  rythme 

et  u n  thème sa n s  cesse répétés, qu i  envoûtent j usqu'à 

l 'obsess ion.  Mouvement de danse en Do majeu r au 

ryth me, au tem po, et à la mélodie i nvaria b les, le Boléro 

t i re ses seu ls  é léments de surp ri se de son orchestration 

et d'une progression en forme de crescendo qui atteint 

u n  pa roxysme à la  fi n .  Dans les hu i t  dern ières mesures 

prend place une modu lation en Mi  majeur  q u i  retourne 

à la  tonal ité de Do majeur  dans la  dern ière mesu re. 

L'h istoire d u  Boléro remonte à 1 92 7  où Ravel fut 

so l l i c ité p a r  son a m i e  et mécène I d a  R u b i n ste in ,  

a nc ienne égér ie des Ba l lets russes de Diag h i lev, pour  

q u ' i l  com pose u n  "ba l l et de ca ractère espagno l " . 

Enthous iasmé pa r ce projet, Ravel, q u i  n'avait p lus  

com posé pour  l e  b a l l et depu i s  l a  Va lse en 1 9 1 9, 

envisagea d'a bord d'orchestrer " l beria" d u  compositeur  

I saac A lbén iz. l i  renonça à cette idée, pour des q uestions 

h4 " '  1\ 1 q 

-Allegro ben ritmato e deciso : Le prem ier pré l ude est basé 

sur u n  motif de b lues de c inq notes, dynamique et ryth mé, 

q u i  est exposé dès le début et est repris tout au long d u  

morcea u.  

- Andante con moto e poco rubato : Le deuxième prél ude 

expose dès le début une mélodie mélancol ique sur  une 

basse obst i n ée.  Un deux ième thème a p pa raît, p l u s  

rythmiq ue, q u i  i nterrompt le ba lancement d e  l a  mélodie 

précédente. Cel le-ci revient à la fi n de l 'œuvre. 

-Allegro ben ritmato e deciso : Ce tro is ième pré l ude est basé 

s u r  u n  thème enjoué, bondissa nt, qui semble s 'enrou ler  

sur  l u i-même. Au centre prend place une section aux rythmes 

t rès syncopés. 

deux cycles pour piano : "Metamorphosis ', et "Etudes ' \ 1 994-

1 995 ) .  

Les  "Quatre Mouvements pour deux pianos qu on entend 

ce soir ont été crées en 2008 au festiva l de la  R u h r  en 

A l lemag ne par Dennis  Russel l Davies et Maki Na mekawa . 

Les sœu rs La bèq ue se sont i nteressées à ce reperto i re 

lorsq u'en 201 1 le K ings P lace Festiva l de Londres les a 

invitees a feter les c inquante ans de la musique min ima l iste. 

E l les se sont notam ment appropriees ces q uatre pièces. 

relatives aux d roits d 'auteur, et décida de com poser une 

œuvre orig ina le. 

Le ba l let fut c réé le 22  novembre 1 928 à l 'Opéra de Paris 

par  l 'orchestre Stra ra m et les ba l lets d ' Ida Rub i nstein, dans  

une chorégraphie sig née Bronis lava N ij i nska. Ida Rubinstei n 

tenait le rôle d 'une da nseuse de fla menco dans  une 

chorégraph ie  très sensue l le. 

Le ryt h m e  a d o pté pa r Ravel  est ce l u i  d ' u n  b o l é ro 

ca ractérist iq ue, à trois tem ps, à tempo modéré. 

Le thème peut être d ivisé en deux sections A et B, de se ize 

mesures chacune. Au long de l 'œuvre on entend neuf foi s  

l a  section A et  neuf foi s  l a  section B. Ava nt chaque 

exposition de l 'une ou l 'autre section, intervient ! 'obsédante 

ritou rnel le rythmiq ue. 

Mau rice Ravel a écrit l u i-même, en 1 929, une version pour 

p iano à 4 ma ins  de cette œuvre u n iq ue dans  l 'h istoire de 

la  mus ique . 
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RICHARD GALLIANO 

Richard Ga l l iano est né le  1 2  décembre 1 950 à Can nes (France). A lors que 

l 'accordéon semblait n'avoi r jamais  vra i ment connu de sol iste majeur et  q ue, 

par les con notations qu i  l 'entou rent, il paraissait i rrémédiablement éloigné d u  

swing, Richard Ga l l iano est parvenu,  avec une détermi nation sans parei l le, à 

i m poser l ' idée que son i nstru ment éta it d igne de figu rer aux  côtés des 

saxophones et t rompettes qui sont au  cœur de la m us ique de jazz. I nsp i ré 

par son adm iration pour son ami  Astor Piazzo l la, inventeu r  d u  'Ta ngo Nuevo", 

l 'accordéon iste a réussi, en outre, avec son "new m usette", à revita l i ser  une 

tradit ion b ien française qu i  sembla it ne jamais  devoi r con naître de renouveau .  

F i l s  de Lucien Ga l l ia no, professeu r d 'accordéon d'origine ita l ienne, Richard a 

débuté l ' i nstru ment à l 'âge de quatre ans .  Paral lèlement à son apprentissage, 

i l s u it une formation au  con servatoi re de N ice, étud iant  l ' ha rmon ie, le 

contrepoint et le t rombone. A l 'âge de 1 4  a ns, i l  découvre le  jazz au  travers 

de C l ifford Brown dont il relève les chorus et s'étonne que l 'accordéon soit si 

peu présent dans cette musique. I l s' i ntéresse a lors aux accordéonistes brési l iens 

(Sivuca, Dominguinhos), découvre les spécia l istes américains qui  se sont frottés 

au jazz (Tommy Gumina, Ernie Fel ice, Art Van Dam me) et les maîtres ita l iens 

( Fel ice Fugazza, Vol  pi ,  Fancel l i ) ,  rejetant en b loc le jeu trad itionnel  qu i  domine 

dans ! 'Hexagone. En 1 973, Ga l l iano "monte" à Par is  où i l  séd uit  C laude 

Nougaro. Pendant trois ans, i l  assure la fonction d 'a rrangeur, de chef d'orchestre 

et même de compositeur  dans un g roupe où il côtoie d'authentiques jazzmen. 

I l  part ic ipe, en outre, à de nom breuses séances d 'enregistrement de va riété 

(Barbara, Serge Reggiani ,  Charles Aznavour, Ju l iette Gréco, etc.) et à des musiques 

de fi lm .  
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VIVAL DI / PIAZZOLLA "LES 8 SAISONS" SAM E D I  
1 0  AO ÛT RICHARD GALLIANO SEXTET · LES 8 SAISONS 

R I C H A R D  GA L L I A N O  ACCOR DÉON J EAN-MARC P H  1 L L I  PS-VA RJ A B É D I AN 1 m  VIOLON 

PAU L ROUG E R  2E VIOLON - J EAN-MA RC A PA P  ALTO - YAN L EV I O N N O I S  VIOLONCELLE 

SYLVA I N  L E  P ROVOST CONTREBASSE 

Piazzol la  : Otono Porteno 

Viva l d i  : /'Automne 

Viva l d i  : /'Hiver 

Le concert présente en a lterna nce u n e  i nterprétat ion des "Quatre sa isons" de Viva l d i  et de P iazzo la,  dans  des ar rangements 

pou r a ccordéon et q u i ntette à cordes réa l i sés pa r R ichard Ga l l i ano. 

Piazzolla : lnvierno Porteno 

G a l l i a no : La Valse à Margaux 

P iazzol l a  : Primavera Portena 

Vival d i  : Le Printemps 

Viva l d i  : / 'Ete 

Piazzol la  : Verona Porteno 

Le Printemps 

Allegro : Voici le Printem ps, 

Astor Piazza/la ( 1 92 1 - 1 992) : Les Quatre Saisons 

Astor Piazzol la, né à Mar del P lata, mort à Buenos Aires, est le 

compositeur argentin le p lus important de la seconde moitié du 

XX' siècle dans le domaine du tango. 

Bandonéon iste de formation, ayant cherché sa voie dans la 

m usique classique au près de Nadia Bou langer à Paris, i l  a eu la 

"révélation de sa vie" lorsque cel le-ci lui dit, après l'avoir entendu 

jouer un  tango sur son bandonéon : "Voilà le vrai Piazzol la I "  

I l  crée alors son style "Nuevo tango", intégrant dans sa musique 

les harmon ies classiques ainsi  qu 'un langage inspire de Ravel, 

Stravinsky ou Bartàk. 

Une rencontre entre Astor Piazzola et Richard Gal l iano, qui a eu 

u ne grande inA uence sur la carrière du second, eut l ieu en 1 983 

à l'occasion d'un accompagnement m usica l d'un spectac le à la 

Coméd ie Française à Paris. 

Richard Gal l iano a été amené, par la su ite, à jouer avec Piazzol la 

et à interpréter ou transcrire ses musiques. C'est le cas avec ses 

Antonio Vivadi ( 7678- 774 1) - Les "Quatre saisons" : 
Cette œuvre, qu i  fa it partie des œuvres les p lus  popu laires de 

la musique baroque, se présente, à l'origine, sous forme de quatre 

concertos pou r violon et orchestre à cordes. Editée en 1 725, el le 

est un  exemple de musique descriptive. 

Que les oiseaux saluent d'un chant joyeux. 

Et les fonta ines, au souffle des zéphyrs, 

Jai l l issent en un doux murmure. 

Le ton nerre et l 'éclair messagers de l 'orage. 

Enfin ,  le calme revenu,  les oisi l lons 

Repren nent leur chant mélodieux. 

Largo : Et sur le pré fleuri et tendre, 

I l s  viennent, couvrant l 'a ir d 'un manteau noir, Au doux murmure du feu i l lage et des herbes, 

L'Été 

Allegro : Sous la dure saison écrasée de soleil, Borée s'agite et cherche querelle à son voisin. 

Homme & troupeaux se languissent, et s'embrase le pin. Le pâtre s'afflige, ca r i l  craint 

Le coucou se fait entendre, et bientôt d'une seule voix L'orage furieux, et son destin .  

Chantent la tourterelle et le chardonneret. Adagio : À ses membres las, le repos est refusé : 

Zéphyr souffle doucement, mais, tout à coup, 

L'Automne 

Allegro : Par des cha nts et  par  des danses, 

Le paysan célèbre l 'heureuse récolte 

Et la l iqueur de Bacchus 

Conclut la joie par le sommei l .  

Adagio : Chacun déla i sse chants et danses : 

L'Hiver 
Allegro : Trembler dans la neige étincelante, 

Au souffle rude d 'un vent terrible, 

Courir, taper des pieds à tout moment 

Et, dans l'excessive froidure, claquer des dents ; 

Largo : Passer auprès du feu des jours calmes 

La crainte des éclairs et le fier tonnerre 

L'air est léger à plaisi r, 

Et la saison invite 

Au pla is i r  d 'un doux sommei l .  

Allegro : Le chasseur part pour la  chasse à l 'aube, 

Avec les cors, les fus i l s  et les chiens. 

et contents, a lors que la p lu ie, dehors, verse à 

torrents ; 

Allegro : Marcher sur la g lace, à pas lents, 

De peur de tomber, contourner, 

Marcher bravement, tomber à terre, 
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"Quatre saisons", intitu lees "Cuatro estaciones portenas", que nous 

entendrons ce soir. P leines d'énergie rythmique, de dissonances 

et de contrastes, el les sont un evident hommage aux Quatre Saisons 

de Viva ldi .  El les ne décrivent pourtant pas l'évolution des saisons 

à la campagne mais . . .  dans la vi l le de Buenos Aires. Le terme de 

"porteno" sign ifie le "port de Buenos Aires". 

Ces quatre pieces furent écrites de 1 965 à 1 969 et ont fait l 'objet 

de très nombreux arrangements. Da ns le "Printemps", Piazzola 

décrit comment les habitants de Buenos-Aires accuei l lent en dansant 

la nouvel le saison. L'Eté nous entraine dans 1 ambiance sombre 

et érotique des quartiers du port. 

L'Automne nous transporte dans l 'ambiance groui l lante de la vil e 

Enfin,  l 'h iver evoq ue les frimas et les chutes de neige sur la vi l le 

portuaire argentine. Ces chutes de neige bien que rares, existent 

quand meme . . .  mais sa ns parvenir  a refroid i r  le cœur des 

habitants. La musique de Piazzol la est la pour nous en apporter 

la preuve. 

La m usique de chaque saison est inspi rée par un poème dont 

les strophes correspondent aux trois mouvements d'un concerto 

classique : a l legro-adagio (ou largo) - al legro. 

Nous en donnons ci-dessous la traduction : 

Dort le chevrier, son chien fidèle à ses pieds. 

Allegro : Au son festif de la m usette 

Da nsent les nymphes et les bergers, 

Sous le br i l lant fi rmament du printemps. 

Et l'essaim furieux des mouches et des taons. 

Presto : Ah, ses craintes n'etaient que trop vraies, 

Le ciel tonne et fu lmine et la grèle 

Coupe les têtes des épis et des tiges. 

La bête fuit, et i l s  la su ivent à la trace. 

Déjà emplie de frayeur, fatiguée par le fracas des armes 

Et des ch iens, e l le tente de fu ir, 

Exténuée, mais meurt sous les coups. 

Se relever sur la glace et courir vite 

Avant que la glace se rompe et se dis loque. 

Sentir passer, à travers la porte ferree, 

Si rocco et Boree, et tous les Vents en guerre. 

Ainsi est l 'h iver, mais, tel qu ' i l  est, il apporte ses joies. 
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PEPE ROMERO 

I l  existe très peu de véritables légendes vivantes dans le monde 

de la mus ique classique. Pepe Romero est l 'un de ces art istes . 

Il a été honoré par les rois, les chefs d'Etat, les grandes institutions. 

Mais pou r  Romero, sa p lus  grande réussite a été d'atte indre 

la sensibi l ité du grand publ ic .  I l  a su fai re connaître tout ce 

que la gu ita re c lass ique avait de richesse et de beauté à des 

mi l l ions de personnes à travers le  monde. I l  est, en effet, devenu 

un ambassadeur de la mus ique classiq ue, et, corrélativement, 

de la gu ita re c lass ique. Ce don extraord ina i re, il le tient de sa 

fam i l le. Pepe est le deuxième fi ls  de l 'un des p lus  grands 

gu i ta ristes, Celedonio Romero, i l  est  aussi le frère de deux 

m usiciens, Phenoms-Cel in  et Angel Romero. Pepe est né à 

Malaga, en Espagne, en 1 944. A cette époque, l 'Espagne est 

dans une s ituation économique désespérée et la survie est la 

préoccupation de chacun. C'est dans ce contexte que Celedonio 

Romero et son épouse, Angel ita, vont incu lquer à leurs trois 

enfants l 'amour  de la  m us ique qu i  tra nscende la m isère 

profonde qu i  les entoure. A sept ans, pour la prem ière fois, 

Pepe Romero monte sur la scène du Teatro Lope de Vega de 

Sévi l le .  P lus  de c inquante ans p lus  tard, il continue de fasciner 

le  publ ic du  monde entier. Entre-temps, i l  a donné des m i l l iers 

de concerts à travers le monde, dont certains avec le remarquable 

Quatuor Romero, et bea ucou p  en tant qu 'i nstru menti ste solo. 

I l a trava i l l é  avec presque tous les chefs majeu rs.  

I l  a à son actif p lus  de 60 en reg istrements. Pepe Romero a 

i nterprété les œuvres des mei l leurs compositeu rs des XX• et 

XXI• s iècles : Joaqu fn Rod rigo, Federico Moreno Torroba, 

Lorenzo Palomo, le  Père F ra ncisco de Madina, Pau l  Ch ihara, 

En rique Diemecke, Ernesto Cordero, Celedonio Romero. I l  a 

auss i  pu isé dans  les a rch ives rares de la m u s ique pour 

redécouvrir les œuvres de Fernando Sor, Mauro G i u l ian i ,  

F ra ncesco Molino, Ferd inando Caru l l i ,  Johann Kaspar Mertz, 

Lu ig i  Boccherini . . .  

QUATUOR CASALS 

"A quartet for the new millennium if I ever heard one . . .  " s'exclama le magazine Strad 

lorsq u ' i l  entendit le  Cuarteto Casa l s  pou r  la  première fois en 1 997. 

Depuis qu' i l  a rem porté les premiers prix des concours internationaux de Londres et 

de Hambourg (concours Brah ms), le  q uatuor s'est étab l i  comme l 'un des ensembles 

pr iv i légiés des sa l les de concerts prest ig ieuses comme le Wigmore Hal l ,  le  Carnegie 

Hal l ,  le Mus ikverein de Vienne, la Ph i l harmonie de Colog ne, la  C ité de la  Musique de 

Paris, la Schu bert iade de Schwa rzen berg, le  Concertgebouw d'A msterdam et la  

Ph i l harmonie de Berl in ,  parmi  tant d'autres à travers l ' Europe, l 'Amériq ue d u  Nord et 

le Japon. 

Le Quatuor Casa l s  présentera les q u i nze quatuors à cordes de F ranz Schu bert, rarè i nent 

interprétés, dans des v i l les tel les que Madrid, F lorence, Londres, Lisbonne ou encore 

Schwarzenberg à l 'occasion de son 1 s• ann iversai re en cette saison 201 2/20 1 3 . En  

para l lè le, Harmonia Mund i  prod u i ra u n  nouvel en reg istrement comprenant la  dernière 

contribution au genre de Schu bert, le  Quatuor à cordes n°1 5 en Sol majeu r. 

Le quatuor peut se préva loir  d 'une d i scographie considérab le sou s  le labe l  Harmonia 

Mundi comprenant à ce jour  9 CD, son répertoire a l lant des com positeu rs espagnols 

encore peu connus, tels que Arriaga et Toldra, à ceux d u  Class ic isme vien nois comme 

Mozart, Haydn ou Brah ms, en passant par les g rands noms d u  xx• s iècle que sont 

Bart6k, Kurtag ou encore Ligeti . 

"A sanie signature en tire/y its own " : c'est par ces termes élogieux que le New-York Times 

q ua l ifia la gamme d'expression spécifique a u  Cuarteto Casa l s. Lau réat du prestig ieux 

Borletti-Bu itoni de Londres, le  q uatuor a pu acquérir  u n  jeu d'archets assortis de la 

période class ique qu' i l  a uti l i sés pour jouer des œuvres a l lant de Purcel l  j usqu'à Schubert 

et qu i  l u i  a permis  d'approfondi r  sa capacité à d i fférencier les d ivers styles musica ux. 

En outre, l 'ensemble a été fortement i nfl uencé par le t rava i l  effectué en coopération 

avec d'autres compositeurs, en part icu l ier  Gyi:irgy Kurtag, et a i nterprété la  première 

mondia le de nombreux q uatuors écrits par de g rands com positeurs espagnols .  

En récompense de son statut exceptionnel de premier q uatuor à cordes espagnol  de 

renom mée i nternationa le, l 'ensemble a reçu le Premio Nacional  de Musica et le  Premio 

Ci utat de Barcelona. L'ensemble est en résidence à ! 'Auditoriu m  de Barcelone, vi l le 

dans laquel le les quatre mem bres d u  g roupe sont insta l lés et enseignent à l 'École 

supérieure de mus ique de Cata logne. 
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Joaquin Turina (1882-1949) 

Oracion del torero op.34 

Isaac Albeniz (1860-1909) 

Asturias 

Joaquin Turina (1882-1949) 

"Sevillana", fan taisie op.2 9  

Luigi Boccherini (1743-1805) 

Quatuor à cordes n °5 en sol mineur 

op.32 (G.205) 

- A llegro bizarro 

- Larghetto 

- Allegro con brio 

Cedolino Romero (1913-1996) 

Suite Andaluza. 

- Soleares 

- Alegrfa 

- Tango 

- Zapateado 

- Fantasia. 

Luigi Boccherini (1743-1805) 

Quintette n °4 pour guitare et  quatuor 

à cordes en Ré Majeur G.448, 

dit "Fandango" 

Pastorale 

Allegro maestoso 

Grave assai - Fandango. 
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SOI RÉE "ES PAN A'' 

PEPE ROMERO GU ITARE · QUATUOR CASALS 
V E RA MA RTi N E Z M E H N E R  VIOLON - A B E L  TOMÀS VIOLON 

J O NATHAN B ROWN ALTO - A RNAU TOMÀS V I O LONCELLE 

Compos ite u r  né à Sév i l le, Joaq u în Tur ina  a étud ié  à 

Par is  a u p rès de V incent d ' l ndy, à la Schola Cantoru m .  

C o m m e  s o n  com patriote e t  a m i  Manuel  de Fa l la ,  i l  a 

reçu les conse i l s  de Debussy, Ravel et Duka s .  

Reven u  à Mad rid, i l  se consacra à u n e  tr i ple act iv ité 

de compos i te u r, p rofesseu r, et c r i t i q u e  m u s i ca l ,  

ense ignant la  composit ion a u  conservato i re .  

Ses œuvres i l l ustrent la  vie de son Espagne natale : la 

"Procesi6n del Rocîo", l a  "S infonîa sevi l l ana", les "Danzas 

fantasticas", ou les deux œuv res q u'on entendra a u  

cou rs de c e  concert, l a  "Oraci6n d e l  Torero" e t  la 

La S u ite espagnole op.47, dont est extra ite la  p ièce 

"Astur ias" que nous entendons ce so i r  fut com posée 

pou r p iano en l 'honneu r de M a rie-Ch rist ine d'Autr iche, 

re ine d 'Espag ne, afi n  d 'évoq uer  en une sér ie de petites 

p ièces pittoresques, d ifférentes v i l les ou région du pays. 

E l l e  com p rend sept part ies, "Gra nada", "Cata l u na", 

Voi r  p l u s  haut, l 'a rt ic le s u r  l a  "O rac ion del  torero" de Tur ina 

Composite u r  ita l ien cé lèbre pour son "Men uet", Lu ig i  

Boccher in i  entre comme vio lonce l l i ste, dès l 'âge de 1 4  

a n s, d a n s  ! 'Orchestre d u  Théâtre de la  cour  de Vienne.  

En 1 769, i l  est nommé m us ic ien de l ' i nfa nt Don Lu i s, 

à la cour de Madrid .  L'a m ba s sadeur  de France à Mad rid, 

frère de Napoléon, le  p rendra sous sa p rotect ion en 

1 800. I l  demeu rera à Madr id j u sq u'à l a  fi n de sa  v ie .  

Boccher in i  a d m i ra i t  Hayd n .  Son style en éta it p roche, 

nota m ment pou r  sa mus ique de cha m bre dont on 

entend ce soi r u n  q uatuor et u n  q u i ntette. 

Com posé en 1 780, le  q uatuor q u i  est au prog ra mme 

Celedon io Romero, père de Pepe Romero, i ntron i sé 

d a n s  l 'ord re d ' I sabe l le  la Catho l ique  par  le roi Juan­

Ca r los et  nommé Cheva l ier d u  Sa int  Sépu lcre pa r le 

pa pe Jean-Pa u l  I l ,  éta it u n  g u ita r i ste, compositeur et 

poète. 

Elève de Turina a u  conservatoire de Madrid, i l  fut interd it 

par  F ra nco de se rend re à l 'étr2nger pou r donner des 

concerts .  Aya nt réuss i  à obte n i r  en secret u n  v i sa 

a mér ica in,  i l  s 'est i n sta l l é  en Ca l i forn ie avec sa fa m i l le .  

C'est là qu ' i l  a c réé son célèbre q uatuor de g u itares 

Les neuf q u i ntettes pou r g u itare et q uatuor à cordes 

de Boccher i n i  sont  des t ra n scr i pt i o n s  d 'œ uvres 

a ntér ieures.  Cel u i  que  nous entendons  ce so i r, d i t  

"Qui ntette d u  Fandango" est  une reprise des deux 

q u intettes à deux v io lonce l les  op. 1 0 n°6 et  op.40 n°2. 

Pastorale : Une a m biance cham pêtre se dégage de ce 

mouvement où s ' i n sta l le un d ia logue dél icat en forme 

de ritourne l le  entre la g u ita re et le p remier  v io lon . 

Allegro maestoso : Cet a l leg ro s 'ouv re de m a n i è re 

i m périeuse, s u r  u n  rythme de ma rche. Appa raît u n  

"Fanta i s ie  Sev i l l ana". 

La "Oracion del  Torero" ( la  " P riè re du toréador") s 'ouvre 

s u r  un rythme de paso doble, évoq ue, de man ière lyr ique 

et  i ntense, le  moment de recue i l lement précédant l 'entrée 

d u  toréador dans  l 'a rène. L'œuvre éta it i n it ia lement écrite 

pou r un q uatuor de l uths .  E l l e  fut ensu ite remaniée pour 

u n  q uatuor à cordes pu i s  pou r u n  orchestre de cordes. 

La fa nta i s ie  "Sevi l l ana" s ' i nscr it dans  cette s u ite de p ièces 

comme "Cartes posta les", "S i lhouettes" ou "Danses g itanes" 

d a n s  lesquel les Tur ina décrit bri l l a m ment, en q uelques 

m i n utes, son Espagne natale.  

"Sevi l la", "Cad iz", "Astur ias", "Aragon", "Casti l l a", a uxquel les 

s 'ajoute une h u it ième, non espagnole : "Cuba".  

Chaque pièce a son style propre, caractéristique de la  région 

décrite. Certa i nes pages sont très célèbres et sont souvent 

jouées i so lément. Ce sera le cas, ce soi r, "d'Astu rias" qu i  

est, poétiq uement sous-titrée " leyenda" (" légende") . 

de ce soi r fa it pa rt ie de s ix  "grands  quatuors" q u i  furent 

éd ités à Vienne en 1 782 .  

-Allegro bizarro : Ce p remier  mouvement est  basé sur  deux 

thèmes,  u n  premier à l 'a l l u re de ma rche, u n  second, 

exposé pa r le v io lonce l le  dans le reg i stre a igu .  

-Larghetto : Ce mouvement central est de caractère austère, 

a p portant un élément volonta i rement sombre entre les 

deux a utres mouvements, de ca ractère enjoué. 

-Allegro con brio : Ce fi na l ,  de forme sonate, est ca ractér ise 

pa r son rythme de menuet - dont on sa it  q ue Boccheri n i  

s'est fa it une spéc ia l ité. 

avec ses trois fi l s  Ce l in, Pepe et Angel .  

Parmi  les nom breuses œuvres qu' i l  a com posées pour 

évoquer son Espagne nata le, la "Suite Andal uza" comprend 

p l us ieurs mouvements, tous i n sp i rés par des ryt h mes de 

da nses espagnoles : 

- Solea res (danse fla menco d'orig ine anda lou se), 

- Alegr îa s  (danse fla menco d'orig ine de Cadix) ,  

- Tango, 

- Za pateado (danse fla menco d'orig ine mexica ine) , 

- Fanta s îa . 

deuxième thème à l 'esprit mozartien, q u i  a lternera, tout 

au long du mouvement, avec le thème rythmique i n it ia l .  

Grave assai-Fandango : Une ouvertu re lente et  ly r ique est 

su ivie  pa r u n  exubérant ép i sode dansé, sur u n  rythme de 

fa ndango. Le fa ndango est une d a n se t ra d it ion n e l l e  

d'orig ine anda louse, trad it ionnel lement accompag née par 

les castag nettes. Ce fi na l  se présente sous la  forme d'un 

mouvement perpétuel dans  lequel  l a  g u itare i ntervient à 

g ra n d s  cou ps d 'accord s a rpégés. On rema rq uera q uelq ues 

effets h u morist iques comme des g l i ssandos de violoncel les.  
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Giovanni Battista Pergolesi (1710-1736) 

Salve Regina 

Leonardo Leo (1694-1744) 

Salve Regina 

Giovanni Battista Pergolesi (1710-1736) 

Stabat Mater Stabat Mater do/orosa 

- Cujus animam gemen tem 

- 0 quam tristis 

- Quae moerebat et do/ebat 

- Quis est homo 

- Vidit suum dulcem natum 

- Eia Mater 

- Fac ut ardeat cor meum 

- Sancta Mater 

- Fac ut  portem Christi mortem 

- lnflammatus et accensus 

- Quando corpus morietur 

P A R V I S  D E  L A  BA S I L I Q U E 

SOI RÉ E B AROQU E 

CHRISTOPHE ROUSSET DIRECTION, C LAVEC IN 

SANDRINE PIAU SOP RANO - DELPHINE GALOU C ONTRALTO 

ORCHESTRE LES TALENS LYRIQUES 

O n  ne connaît pas la  d ate exacte de com posit ion d u  

"Sa lve Reg ina"  de Pergolèse. l i  fa it part ie d ' u n  ensemble 

de petits motets q ue le com posite u r  a écrits tout a u  

long de s a  brève existence (mort à l 'âge de 26 ans ) .  

En  une d iza ine de m i n utes, Pergolèse dép lo ie  tout  son 

génie .  L'œuvre, pour  soprano et  ensemble à cordes, 

se dérou le  en six séq uences : "Sa lve Reg i na", "Ad te 

c l amam us", "Ad te susp i ra m us", " Eja, e rgo", "Et Jesum", 

et "O c lemens, o p ia" .  E l le  atte int des sommets de 

sérén i té dans le l a rgo de " l 'Ad te susp i ra mu s" et de 

douceur  dans le passage fi na l  "O c lemens, o pia" .  

Leona rdo Leo est un composite u r  n a po l ita in  d'opéras, 

de m u sique i n stru menta le et de m us ique sacrée, dont 

l e s  deux opéras l e s  p l u s  cé lè b res  sont  l a  " F i nta 

F ra scata na"  et " l 'O l i m piade" .  

Le  "Sa lve reg i na"  est  u n e  œuvre pour sopra no et  

ensemble à cordes, comme cel u i  de Pergolèse. I l  est 

caractér i st ique  de l 'art de Léa, pr iv i lég iant l 'express ion 

Le Sta bat Mater de Pergolèse, c hef d 'œuvre de la  

mus ique sacrée, a été composé en 1 736, deux mois  

avant la  mort du com positeur  à l 'âge de 26 a ns, dans 

l e  monastère de Pouzzoles. 

Basé s u r  u n  texte l i tu rg ique d u  X I I I e  s ièc le méditant 

sur l a  souffrance de la  Vierge M arie, cette œuv re a été 

com mandée, se lon certa i n s  mus icologues, pa r le Duc  

de Madda lon i ,  mécène de Pergolèse et  v io lonce l l i ste 

a mateur, et, selon d'a utres, par l 'archiconfrérie des 

Cheval iers de la Vierge à Naples, qu i  souha ita it remplacer 

le Stabat Mater v ie i l l i ssant d 'Alessan d ro Scarlatti . 

L 'œuvre, q u i  a lterne solos et duos, est écrite pour  

soprano, a lto, cordes et  cont inuo. En l i mitant les  sol i stes 

à des voix de fem mes, Pergo lèse l a i sse à des fem mes 

le soin d 'expr imer la  dou leur  materne l le. 

L'œuvre ut i l i se t reize des vi ngt tercets q u i  com posent 

le texte or ig ina l  du Stabat Mater. 

Traduction du texte latin : 

- Stabat Mater do lorosa . . .  : 

Debout, la Mère, p le ine de dou leur, 

Se tenait en la rmes, près de la c roix , 

Tand is  q ue son F i l s  sub i ssa it son calva i re. 

- Cuj u s  a n i ma m  gementem . . .  : 

Alors, son âme gémissa nte, 

Toute tr i ste et toute dolente, 

Un g la ive t ra n s perça. 

- 0 q ua m  tr i st i s  . . .  : 

Qu 'e l le  éta it tr iste, a néantie, 

La femme entre toutes bénie, 

La Mère du F i l s  de Dieu ! 

- Quae moerebat et dolebat.  . .  : 

Dans  le chagr in  q u i  la poigna it, 

Cette tend re Mère p leura i t  

Ci-dessous le  texte latin et  sa traduction française. 

Sa lut, Reine, Mère de M i séricorde, 

Vie, Douceur, et notre espéra nce, sa l ut. 

Vers toi nous é levons nos cr i s, pauvres enfa nts d 'Ève exi lés .  

Vers toi nous sou p i rons, gémissant et p leura nt dans cette 

va l lée de la rmes. 

Ô, notre Avocate, tourne donc tes yeux miséricord ieux vers 

nous .  

Et ,  Jésus ,  le  fru it béni de tes entra i l les, montre-le nous a près 

cet ex i l .  

Ô c lémente, ô p ieuse, ô douce Vierge Ma rie. 

s u r  l a  v i rtuosité. 

P résenta nt les mêmes six séq uences q ue le Sta bat Mater 

de Pergolèse, l 'œuvre a lterne les moments de douceur et 

les passages p l u s  vifs et même "da nsants" comme ' ' l 'Ad 

te c l a ra m us" ou " l 'Eja  ergo". Le tout se term ine sur u ne 

déclamation lente et express ive s u r  le mot "Sa lve". 

Son F i l s  mourant sous ses yeux. 

- Qu i s  est homo . . .  : 

Quel  homme sans verser de p leurs 

Verra i t  la Mère d u  Seig neur  

End u rer s i  g rand supp l ice ? 

- Vid it  s u u m  d u lcem natum . . .  : 

E l l e  vit l ' Enfant  bien-a imé 

Moura nt seu l ,  a ba ndon né, 

Et souda in rend re l 'esprit. 

- Eia Mater . . .  : 

ô Mère, source de tendresse, 

Fa i s-moi sentir  g ra nde tr istesse 

Pour que je p leu re avec toi .  

- Fac ut a rdeat cor meu m . . .  : 

Fa i s  que  mon â m e  soit de feu 

Dans l ' amour  du Se igneur  mon Dieu : 

Que je Lu i  p la i se avec toi .  

- Sancta Mater . . .  : 

Mère sa i nte, da igne i m pr imer 

Les p la ies de Jésus cruc ifié 

En mon cœu r t rès fortement 

- Fac ut portem Ch r isti mortem . . .  : 

Du C h rist fa i s-moi  porter la mort, 

Revivre le dou loureux sort 

Et les p la ies, a u  fond de moi . 

- l nfla m matus et accensus  . . .  : 

Je cra i ns les fla m mes éterne l les; 

ô Vierge, assure ma tute l le  

À l ' heure de la  j u st ice. 

- Quando corpus morietur . . .  : 

À l ' heure où mon corps va mou r i r, 

À mon â me, fa i s  obten i r  

La  g lo i re d u  pa rad is . 

Amen 
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ORCHESTRE LES TALENS LYRIQUES 

L'Ensemble de musique i nstru mentale et voca le Les Ta lens 

Lyriq ues a été créé i l  y a vingt ans  par Christophe Rousset, 

q u i, en choisissant ce nom, sous-titre de l 'opéra de Ramea u 

"Les Fêtes d'Hébé", témoigne de son attra it pour le XVI Wm• 

siècle. 

Défendant u n  large répertoire a l l ant du  début du  xvwm• siècle 

à la fin du XVIWm• siècle avec une prédi lection pour l 'opéra, 

! ' Ensemble s'attache à écla i rer les grands chefs-d'œuvre de 

l 'h i stoire de la musique baroque européenne, à la l u mière de 

chaînons manquants méconnus.  Ce trava i l  m usicolog ique et 

éd itoria l  reste l 'une des orig ina l ités des Ta lens Lyriques, q u i  

conna i ssent, grâce à l a  recréation de ces inéd its, de grands 

succès publ ics et critiques. 

Les Talens Lyriques se sont ainsi imposés depuis deux décennies 

comme l 'un  des ensem bles frança is  les p lus  recherchés sur  

les  scènes musicales du  monde entier. Ensemble "à géométrie 

variable", i l réu n it m usic iens et chanteu rs, profess ionnels  

confi rmés ou en début de carrière, tous pass ionnés par 

l ' i nterprétation de ce patrimoine musical  baroq ue et c lass ique 

oubl ié. Les Ta lens Lyriques voyagent a ins i ,  de Monteverd i à 

Haendel en passant par Lul ly, Desmarest, Mondonvi l le, Cimarosa, 

Traetta, Jom mel l i , Mart in  y Soler, Mozart, Sal ieri, Rameau ou 

G luck . . .  

E n  para l lè le, ! 'Ensemble explore d'autres formes musicales de 

la même époque ( le motet, le madrigal ,  la cantate et les a i rs 

de cour) a ins i  que le répertoire sacré (oratorio, messe, Stabat 

Mater, Leçons  de Ténèbres, Litanies) .  

Depu is  q uelques a n nées, ! 'Ensemble i nterprète également les 

œuvres de la  toute fin du XVI Wm• s iècle ainsi que cel les des 

débuts du Romantisme, avec nota mment Cherubin i , Garcia, 

ju sq u'à Berl ioz, Massenet ou Saint-Saëns. 

La recréation de ces œuvres est indissociable d'une collaboration 

étroite avec des metteu rs en scène tels que Pierre Audi , Jean­

Marie Vi l l ég ier, David McVicar, Eric Vigier, Ludovic Lagarde, 

Mariame Clément, Jean-Pierre Vincent, Lau ra Scozzi, Marc ia l  

d i  Fonzo Bo,  C laus  Guth, etc. 

La d i scog ra ph ie  comprend u n e  q u a ra nta ine  de succès, 

enreg istrés chez Erato, Fnac M usic, Auvidis ,  Decca, Naïve, 

Am brois ie, Virg in  Classics et désormais  Apa rté. E n  1 994, Les 

Ta lens Lyriq ues réa l i sent la bande son du fi l m  Fari ne l l i ,  et en 

200 1 ,  i ls ont reçu une Victoire de la  Mus ique Class ique. La 

saison 201 2/201 3  marq ue la sortie des disques Hercule mourant 

de Dauvergne, Phaéton de Lul ly a ins i  que du DVD Médée de 

Cherub in i  en registré a u  Théâtre Roya l de la  Monnaie. 

Depuis  2007, Les Talens Lyriques s'emploient à faire découvrir 

la m us ique baroque à des jeu nes en proposant des atel iers 

et des résidences pédagogiq ues dans des col lèges paris iens, 

avec nota m ment la création d'un orchestre de col légiens. 

Les Talens Lyriques sont soutenus par le Ministère de la Culture et de la 

Communication et la Ville de Paris. Ils reçoivent égalemen t le soutien 

de la Fondation Annenberg GRo W - Gregory et Regina Annenberg 

Weingarten, du Groupe Primonial et du Cercle des Mécènes. Les Talens 

Lyriques sont membres fondateurs de la FEVIS et du PROFEDIM. 

cc/ ,...,,7 (;11.. ...... .... � .. !llb:. PRIMONIAL 
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SANDRINE PIAU 

F igure i ncontournable de la  mus ique baroque, la  soprano française 

Sandrine Piau se produ it rég u l ièrement a ux côtés de chefs tels que 

Wil l iam Christie, Phi l ippe Herreweghe, Christophe Rousset, G u stav 

Leonhardt, lvor Bolton, Ton Koopman, René Jacobs, Marc M inkowski 

ou N iko laus Harnoncourt. 

Récemment, Sandr ine Piau a fait une tou rnée de récita l s  au Japon, 

ses débuts avec le Boston Symphony Orchestra a ins i  que !'Orchestre 

de la Rai Turin et s'est produ ite au  Wig more Ha l l  dans un récital Mozart 

et les I l l um inations de B ritten. Cette saison, elle apparaît dans Mél isande 

à N ice et à la  Monna ie. 

Sur les scènes lyriques, Sandrine Piau alterne les rôles baroques, classiques 

et romantiq ues tels que Serv i l ia (La Clemenza di Tito), Pamina (Die 

Zauberflote), Titan ia (A Midsummer Night's Dream) pour ne citer q u'eux. 

Récem ment, e l le a chanté Pamina et fait ses début en Donna Anna 

(Don Giovanni) a u  Théâtre des Champs-Elysées, i nterprété Sandrina 

dans une prod uction de La Finta Giardiniera à la Monnaie, le rôle-titre 

dans l ' l ncoronazione di Poppea, I smène (Mitridate, Re di Ponta) au Grand 

Théâtre de Genève, Sophie (Werther) au théâtre d u  Capitole de 

Tou louse a ins i  q u'au Châtelet. 

Sandrine Piau se produ it rég u l ièrement en concert. E l le  a été invitée 

par le Festival de Salzbourg, le Covent Garden Festival, le Concertgebouw, 

le Mus ikverein, la Sa l le  Pleyel, le Teatro Com m unale de F lorence, a ins i  

q ue par  les orchestres les p lus prest ig ieux tels q ue ! 'Orchestre 

Ph i lharmonique de Berl in  et ! 'Orchestre de Paris. 

El le s'adonne également à l 'art du récita l .  I nterprète des répertoires 

français et a l lemand, avec pou r partena i res Jos van l mmerseel, Susan 

Manoff, Roger Vignoles ou Corine Durous, e l le se produit régu l ièrement 

à Paris, Amsterdam, Lond res a ins i  q u'à New-York. 

Sandr ine Piau enreg istre excl usivement pou r  Naïve. Son d isque de 

récita l "Après un Rêve" se compose de l ieder et de mélodies frança ises. 

Son dernier a lbum "Le Triomphe de l 'Amour" fait renaître les oeuvres 

oub l iées des opéras frança is  des XVII' et XVI I I• siècles . 

1 . 

DELPHINE GALOU 

E l le  mène en para l lèle des études de phi losophie à la Sorbonne et 

des études de piano et de chant. Lau réate de pl us ieurs concou rs, e l le 

est désignée en 2004 parmi les jeunes talents, "Révélation classique" 

de ! 'Adami. Après un passage par les Jeunes Voix du  Rhin où e l le 

a borde des rôles te ls  que Ha nse!, Lucretia ou Mercédès, e l le se produit 

à l 'Opéra de Rennes, à l 'Opéra de Dijon, à Angers Nantes Opera, à 

l 'Opéra nationa l de Lorrai ne, à l 'Opéra de Luxem bou rg, à l 'Opéra de 

F reiburg, à l 'Opéra de Bâle, à l'Opéra de Sa int-Ga l l  et au Festiva l Ha:ndel 

de Kar lsruhe. 

El le se fait une spécia l ité de rôles haendel iens tels que Giu l io Cesare, 

R ina ldo, Alessandro, Andronico (Tamerlano), Zenobia (Radamisto), 

Bradamante (Alcina). En 201 0/20 1 1 ,  e l le fait sensation au Théâtre des 

Champs-Elysées dans le rôle-titre d'Orlando fu rioso de Viva ld i .  E l le  fait 

également ses débuts au  Royal Opera House de Londres (Niobe de 

Steffani) et i ncarne le rôle-titre de The Rape of Lucretia pou r  Angers 

Nantes Opera. 

En  201 1 /20 1 2, le publ ic  du  Staatsoper de Berl i n  la  découvre dans Il 

trionfo del Tempo e del Disinganno de Ha:ndel,  sous la d i rection de 

Marc Minkowski. E l le aborde par ai l leurs Alcina (Bradamante) à Lausanne 

et Rinaldo (rôle-titre) à Reggio Emi l ia et à Ferrara et Pénélope dans Il 

ritorno d'Ulisse in Patria au Theater an der Wien, sous la d i rection de 

Christophe Rousset. 

En concert, e l le est invitée régu l ière du Festival de Beaune où on a 

pu l'entendre dans Rinaldo et Alessandro de Ha:ndel,  dans Semiramide 

de Porpora, dans Juditha triumphans et Orlando furioso de Viva ld i .  

Del ph ine Galou s'est produ ite avec des ensembles te ls  que Balthasar 

Neumann, Barocch isti, l'Accademia Bizantina, le Col leg ium 1 704, le  

Ven ice Baroque Orchestra, I l  Complesso Barocco, Les Siècles, Les Arts 

F lorissants, Le Concert des Nations, ! 'Ensemble Matheus et Les Musiciens 

du Louvre - G renoble. Del ph ine Galou a partic ipé à l 'enreg istrement 

de Teuzzone de Viva ld i  sous la  d i rection m usicale de Jordi Sava i i, paru 

sous le labe l  Na i've début 20 1 2. 
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SERGEY KHACHATRYAN 

Né à E revan, Sergey a pu se vanter d 'être en 2000 le p lus  jeune va inqueur  d u  

Concours Jean S ibe l ius  d 'Hel s inki depuis  s a  création et e n  2005, i l  remporte 

le 1 er prix du Concours Reine E l isabeth . Sergey s'est produit avec des orchestres 

tels que le Berl i ner Phi l harmoniker, le  Concertgebouw Orchestra, ! 'Orchestre 

Nat ional  de F ra nce, ! 'Orchestre de Paris ,  le  London Symphony, le N H K  

Symphony, les Münchner Phi l harmoniker et l e  Ton ha l le Orchester Zürich . Après 

ses débuts avec le  C leveland Orchestra en 2004, ont suivi  des concerts avec 

le New-York Phi lharmonie (Kurt Masur) ,  le Boston Symphony Orchestra (Bernard 

Hait ink), le Los Angeles Ph i l harmon ie, le Phi ladelphia Orchestra (Charles Dutoit) 

et le San F ra ncisco Symphony (Michael Ti lson Thomas) .  En août 2005, il a joué 

à Ravina et au  Blossom Festival dans le Concerto pour violon de Beethoven 

sous la d i rection d 'Osmo Vanska. Depuis, i l s'est prod u it au  Royal Festival Ha l l  

de Lond res avec le Ph i l harmonia Orchestra d i rigé pa r von Dohnanyi, Pekka 

Salonen, Frühbeck de B u rgos et Tugan Sokh iev. Avec le London Phi l harmonie 

Orchestra et An ne-Sophie Mutter i l  a joué le Concerto pour deux violons de 

Bach, sous la d i rect ion de Jukka-Pekka Sa raste et dans le  cad re d'une vaste 

tournée en Amérique du Nord en mars 2006, il a joué le Concerto pour violon 

de S ibel ius  et cel u i  de Khatchatur ian. En 201 1 ,  i l  fait ses débuts avec le London 

Symphony Orchestra (Va lery Gergiev) dans le  Concerto n°2 de Chostakovitch .  

Sergey t rava i l l e  intensivement avec Va lery Gergiev e t  ! 'Orchestre d u  Théâtre 

Mari insky, mais également la Staatska pel le Dresden, le Münchner Phi lharmoniker, 

!'Orchestre Radio Symphonique Suédois, le Rotterdam Phi lharmonie, ! 'Orchestre 

National  de Belg ique, le Tokyo Metropol itan Symphony, le National  Sym phony 

Orchestra Washington ains i  que les orchestres sym phonique de Melbourne 

et de Sydney. Récem ment, i l  a créé le nouveau concerto pou r  violon d'Arthu r  

Aharon ian et i l  s e  prod u it régu l ièrement en m us ique de chambre avec s a  sœur 

Lus ine. Sa d iscog raphie comprend le Concerto pou r  violon de S ibe l ius, un 

double CD des concertos pour violon de Chostakovitch (Orchestre National 

de F rance d i rigé pa r Ku rt Mas u r) ,  a insi  qu'un en reg istrement des sonates pour 

vio lon de Chostakovitch et de Franck, a ins i  qu'une intégra le  des Sonates et 

Partitas pour violon solo de Bach. 

Pr ivi lège réservé a u  va inqueur  de l 'édit ion 2005 du Concours Reine E l izabeth, 

Sergey Khachatryan joue le violon Stradiva rius  "Huggin"  de 1 708 prêté par la 

N ippon Music Foundation 

FAYÇAL KAROUI 

Musicien complet, a rch itecte et bâtisseu r infatigable de projets riches, orig inaux 

et  d ivers, Fayçal Karou i  est i nvité à d i riger des  orchestres comme ! 'Orchestre 

de Paris, ! 'Orchestre National de France, ! 'Orchestre de l 'Opéra National  de 

Paris, ! 'Orchestre Ph i lharmon ique de Radio-France, ! 'Orchestra Verdi de Mi lan, 

l 'Accademia Santa Cec i l ia  de Rome, le Brussels Ph i l ha rmonie,  ! 'Orchestre 

National du Capitole de Tou louse, ! 'Orchestre Ph i lharmoniq ue de Monte-Ca rlo, 

! 'Orchestre de Chambre de Lausan ne, ! 'Orchestre Sym phonique de Québec. 

E n  201 1 ,  ! 'Orchestre La moureux décide de le nom mer à sa tête, à part i r  de la 

saison 201 2/1 3 .  I l  succède à Yutaka Sado qui avait entamé u n  très bea u trava i l  

avec l 'orchestre. Dès son premier concert au  Théâtre des Champs-Elysées, 

l 'orchestre et son nouvea u d i recteu r  musical  font sensation . 

Libération titre "Orchestre Lamoureux, mélomanes heureux". Fayçal Karoui décide 

de redonner à l 'orchestre l ' ident ité q u i  éta it la s ienne lors de son passé en 

orientant sa prog rammation vers une spécia l i sation dans le répertoire français  

et prog ra mme toutes les g randes oeuvres qui  ont été créées par l 'orchestre, 

tout en renouant avec la t rad ition de commandes à des composite u rs fra nça is. 

Avec Fayçal Karou i  à sa tête, l 'orchestre est i nvité à la Fol le Journée de Nantes 

et à la Fo l le  Journée de Tokyo. La d i rection du Théâtre des Champs-Elysées 

l u i  confie éga lement la  d i rection m usica le de sa prod uction de Pénélope de 

Fauré en juin 20 1 3  avec Roberto Alagna .  

Fayçal Karou i fête ses 1 0  ans  en tant que d i recteu r  musical de ! 'Orchestre de 

Pau Pays de Béa rn où i l  est loué unan imement pour son remarquable trava i l .  

I l  y i n suffle une pol it ique m u sica le en d i rection de tou s  et  i nstau re une 

programmation a mbitieuse où la musique nouvel le côtoie systématiquement 

les pi l iers d u  répertoire. I l  fa it ven i r  à Pau les plus grands sol istes et est i nvité 

avec cet orchestre dans p lus ieurs fest ivals en F rance (Roq ue d 'Anthéron, Fo l le  

Journée, Festival Présences de Radio F rance), Espag ne, Ita l ie.  

En ju i l let 2006, Fayçal Ka roui est nommé d i recteur  m usica l d u  New-York City 

Ba l let fondé par Ba lanchine. Son trava i l  est loué par une presse new yorka i se 

qu i  l u i  est unan imement reconna issante d 'avoir mis  la musique a u  centre de 

cette prestig ieuse compagnie de ba l let. I l  q u itte le  NYCB en 201 1 pou r  se 

consacrer pleinement à ses deux orchestres français  et sa carrière de chef 

symphoniq ue. 
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Ludwig Van Beethoven ( 1770-1827) 

Ouverture de Coriolan, op.62 

Ludwig Van Beethoven (1770-1827) 

Symphonie n ° 1  en Do Majeur op.2 7 .  

- Adagio molto - Allegro con brio 

- Andante cantabile con moto 

- Menuetto 

- Finale : Adagio - Allegro molto 

e vivace 

Ludwig Van Beethoven (1770-1827) 

Concerto pour violon et orchestre 

en Ré Majeur op.6 7 

- Allegro ma non troppo 

- Larghetto 

- Rondo allegro 

P A R V I S  D E  L A  B A S I L I Q U E  

C ONC E RT DE C LÔTU RE DU 64E F ESTIVAL DE MU SIQU E 

FAYCAL KAROUI DIRECTION - SERGEY KHACHATRYAN VIOL ON 

ORCHESTRE SINFONIA VARSOVIA 

Composée en 1 807, l 'ouve rt u re de Cor io lan,  est avec 

ce l le  d'Egmont l 'une des deux ouvertures les p l u s  

cé lèbres de Beethoven .  E l l e  fut com posée pou r serv i r  

d ' i ntrod uct ion m u s ica le  à l a  tragéd ie  "Cori o l a n u s" 

d ' H e i n r i ch  Joseph von C o l l i n ,  a u t e u r  d ra ma t i q u e  

a utr ich ien .  Ma i s  c'est comme œuvre sym phonique 

indépendante q u 'e l le  fut c réée et  q u'on la  con naît 

a uj o u rd 'h u i . 

L'h isto i re est cel le d 'un général romain,  Caïus Coriolan us, 

La 1 '" symphonie de Beethoven a été composée en 

1 799 et c réée le 2 avr i l  1 800 a u  Bu rgtheater de Vienne.  

E l le est déd iée au ba ron van Swieten, méloma ne, a m i  

de Moza rt e t  de Haydn e t  protecteu r de Beethoven.  

É lève de Hayd n et de Moza rt, Beethoven reste marqué 

pa r leur  i nfluence dans  cette p rem ière symphonie .  

-Adagio molto -Allegro con brio : Ce mouvement débute 

à la  man ière d 'une sym phonie de Haydn par une 

introduct ion lente. Le  ton en Do Majeur  n 'est affi rmé 

que dans ! 'A l leg ro con br io qui  su it, et qui  adopte la  

forme sonate c lass ique (exposit ion, développement, 

réexpositicm, conclus ion) .  Le premier thème, exu bérant, 

s 'oppose, comme i l  est de trad it ion, a u  second, p l u s  

l y r i q u e .  Le d éve l o p pement  e s t  t r è s  mod u l a nt,  

exc l u s ivement construit  sur le  p remier  thème. La 

réexposit ion reprend les deux thèmes, le  premier  varié, 

le  second dans  sa forme i n it ia le .  Une br i l la nte coda 

concl ut ce mouvement. 

- Andante cantabile con moto : Le p remier  thème de 

l 'exposit ion est exploité en fugato à q uatre voix. Le 

second thème semble d i rectement insp i ré du premier. 

L'u n ique concerto pour violon de Beethoven a été écrit 

en 1 806. 

Sa com posit ion prend p lace entre l a  t roi s ième et 

l a  q uat r ième sym p h o n i e  d u  com pos i te u r  et est 

contem pora ine d u  q uatr ième concerto pour p ia no. 

La première a l i eu  le 23 décembre 1 806 a u  Theater a n  

d e r  Wien, sous l ' a rc het de Franz C lément, célèbre 

v io lon iste de l 'époque. On prétend q ue le thème d u  

fin a l  sera it d e  C lément l u i-même. 

- Allegro ma non troppo : Ce premier mouvement, q u i  

d u re près d 'une demi-heure, s'ouvre s u r  u n  motif 

ryt h m i q ue de q uatre coups aux t imbales q ue l 'on 

retrouvera dans toute l 'œuvre. Longue i ntrod uction 

orc hestra le à l a  su ite de laque l le le  v io lon enchaîne 

dans une p rogression harmonique du g rave à l 'a i g u. 

Les d e u x  thèmes  d e  ce mouvement  q u i  s u i t  l a  

"forme sonate" ( success ion d ' u n e  exposit ion, d 'un 

développement, d 'une réexposition et  d'une conclusion) 

sont énoncés ensu ite aux c l a ri nettes et aux bassons. 

Le violon reprend le thème pr inc ipa l  avant le début 

qui  doit sou lever ses troupes contre Rome mais que  sa 

mère et son épouse supp l ient de renoncer à son projet. 

11 fi n it  pa r céder et se su ic ider. Deux thèmes se t rouvent 

dans  cette ouvert u re : le  p remier, pu issant, en Do mineur, 

symbol i se la volonté de Corio lan .  Le second1 p le in de 

douceu r, en Mi  bémol Majeur1 évoque l a  prière des fem mes. 

A la fini on ass iste à la destruction d u  premier thème1 

symbol isant le su ic ide d u  héros. 

On rem a rque u n  ostinato des t imba les avant l 'appa rit ion 

d u  développement.  Ce l u i -c i  fa it a p para itre de nombreuses 

mod u lat ions.  Dans la  réexposit ion, les thèmes apparai ssent 

de man ière variée par ra pport à leur  forme i n it ia le Le 

mouvement s'achève de man iere trad it ionne l le  par une 

coda.  

- Menuetto (Allegro molto e vivace): Bien qu' intitu le  '1Men uet ', 

ce m o u vement  a n n o n ce les  s c h e rzos des  futu res 

sym phonies de Beethoven.  L' i nd icat ion "Al legro molto e 

vivace" est d 'a i l leurs trop rapide pour un menuet traditionnel. 

Le thème pr inc ipa l  est deve loppe pu i s  repr is  sous une 

forme va riee. Au centre se trouve le  trad it ionnel  "trio ', q u i  

a l 'a l l u re d 'un  deuxième scherzo. 

- Finale (Adagio - Allegro molto e vivace) : Une montee 

prog ressive su r  la gamme de sol t ient l ieu d ' i ntrod uction 

à ce mouvement. L'A i iegro molto e vivace qui su it  présente 

deux thèmes br i l l ants, le p remier  en notes p iquees et 

répétées, le second en dialogue syncope. Le developpement 

se fa it  exc l usivement sur le premier thème, tand is  q ue, 

dans  la  réexposit ion, la part be l le  est fa ite au deuxième 

thème. Une coda br i l l ante conclut l 'œuvre. 

du développement. La réexposit ion est a n noncée pa r le 

motif  ryt h m i q u e  des q uatre notes. Après l a  cadence 

(passage joué par le vio lon seu l ,  sans orchestre) su i t  un 

ép i sode conc lus if p lus long q u 'à l 'ha bitude, dans  lequel  le  

v io lon c ite pou r l a  première foi s  le  second thème dans 

son intégral ité. 

- Larghetto : Ce passage, q u i  est d 'une g rande sérén ité, a 

le caractère d'une roma nce. I l  est basé s u r  u n  seul  thème 

en Sol Majeur. A la  fi n,  une mod u lat ion i nattendue a mène 

d i rectement au Rondo fi na l .  

- Rondo allegro: Ce mouvement, d 'une g rande a l légresse, 

porté pa r un rythme bond i ssant à 6/8, a la forme d 'un 

rondo t radit ionnel  à deux coup lets. 

Comme dans  le concerto pour p iano de " ! 'Em pereur" 

(c inqu ième concerto de Beethoven), ce mouvement fi na l  

se  dérou le  dans  l 'a m biance d 'une so l ide  danse terrestre 

a p rès l 'évas ion dans  les mondes ha utement lyr iq ues ou 

sp i r i tue l s où nous avaient entraînés les mouvements 

p récédents. 
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ORCHESTRE SINFONIA VARSOVIA 

En avri l 1 984, Yehudi  Menuhin est invité par !'Orchestre de Chambre Polonais 

en tant que sol iste et chef d 'orchestre. Afin de faire face aux exigences 

du répertoire, l 'orchestre agrandit sa formation jusqu'à former un orchestre 

permanent. 

A l ' i nvitation du D i recteur de l 'orchestre, Franciszek Wybranczyk, Sir Yeh udi  

Men u h i n  devient premier chef d 'orchestre invité, qu i  prend a lors le nom 

de Sinfonia Varsovia . 

S infonia Varsovia se produit dans les sal les les p lus  prest ig ieuses du monde 

entier. Le répertoire de l 'o rchestre est q uas iment i l l im ité, a l lant du  XVI Wm• 

siècle aux œuvres contemporaines. Sinfonia Varsovia a créé de nombreuses 

oeuvres. L'orchestre se produit avec les p lus  grands chefs d'orchestre tels 

que Claudio Abbado, Charles Dutoit, Marc Minkowski, Emmanuel Krivine, 

Witold Lutoslawski, Yehud i  Menuhin ,  Krysztof Penderecki, Michel P lasson, 

Mscis law Rostropvitch . . .  et les sol i stes les plus prest igieux tels que Maurice 

André, Martha A rgerich, Yuri Bash met, Teresa Berganza, Rafal B lechacz, 

Sarah Chang,  Placido Domingo, August in Dumay, Nelson Freire, N igel 

Kennedy, Gidon Kremer, E l isabeth Leonskaja, Radu Lupu,  M ischa Maisky, 

Yehud i  Menuhin,  Shlomo Mintz, Anne-Soph ie  Mutter, Murray Perahia,  Maria 

Joâo Pires, Jean-Pierre Rampal, Vad i m  Repin, Katia Ricciarel l  . . .  

L'orchestre possède une d i scographie déjà riche de p lus  de 200 titres dont 

beaucoup ont reçu des récompenses prestig ieuses telles que le Diapason 

d 'Or, le Grand Pr ix du  Disque et p lus ieurs "statuettes Fryderyk" (récompense 

polonaise). Krysztof Penderecki, chef invité du S infonia Varsovia depuis  

p lus ieurs années, devient en 1 997 d i recteur m usical ,  pu is  en 2003 d i recteu r  

artist ique de l 'orchestre. 

Depuis  ju in  2008, Marc M inkowski est le d i recteur musical  de Sinfonia 

Varsovia.  

E n  2000, Franciszek Wybranczyk crée la Fondation S infonia Varsovia dont 

l 'action contri bue notam ment à la promotion des compositeurs polonais  

et à la  découverte des jeunes talents. La Fondat ion organise chaque a nnée 

depuis 2000 à Varsovie le  festival "Franciszek Wybranczyk-Sinfon ia Varsovia 

pou r  sa v i l le". 
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RETROUVEZ TOUT LÉTÉ · 

EVE RUGG I ERI  
SUR  RAD I O  CLASS IQUE  

9 h 0 0- 9 h 3 0 : 
Eve R u g g i e ri  ra co nte . . .  





C O N C E R T S  A U  M U S E E  C O C T E A U  

CO N C E RTS A U  M U S É E  J E A N  COCT E A U  
CO L L E CT I O N  S É V E R I N  W U N D E RMA N 

1 8  H E U R E S  

SAMEDI 3 AOÛT 
TRIO LES ESPRITS 

SOM M A I RE 

Mi-Sa Yang - Victor Jul ien-Laferrière -Adam Laloum 

DIMANCHE 4 AOÛT 
ADAM LALOUM 

LUNDI 5 AOÛT 
J ONATHAN BENICHOU 

MARDI 6 AOÛT 
CONCERT DONNÉ PAR LE LAUR ÉAT DU CONCOURS DE HARPE 
Jacq u�s Taddei de l 'Académie Internationale d 'Été de N ice 

MERCREDI 7 AOÛT 
QUATUOR LUDWIG 
Jean-Phill ipe Audol i  - Elenid Owen - Padrig Fauré -Anne Copéry 

VENDREDI 9 AOÛT 
PAVEL GOMZIAKOV I VANESSA WAGNER 

SAMEDI 1 0  AOÛT 
SARAH NEMTANU I DEBORAH NEMTANU 

DIMANCHE 1 1  AOÛT 
IGOR TCHETUEV 

P. 46 

P .  46 

P. 47 

P. 47 

P. 4 8  

P. 4 8/49 

P. 4 9/5 0  

P. 5 0  

LUNDI 1 2  AOÛT P. 5 1  
EDGAR MOREAU I PIERRE-YVES HODIQUE 

MERCREDI 1 4  AOÛT P. 52  
ANNA TIFU I ROMEO SCACCIA 
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SAM E DI 3 AOÛT 

TR I O  L E S  E S P R ITS 

M l -SA YA N G  V I O LON 

V I CTO R J U L I  E N - LAF E R R I  E R E  
VIOLON C E L L E  

ADAM LALO U M  P IANO 

TRIO LES ESPRITS 

C'est u n e  vérita ble a m it ié q u i  l i e  Adam La loum,  

Mi-Sa Yang et  Victor Ju l ien-Laferrière, i s sus  d u  CNSM 

de Pa ris . En 20 1 2, i l s  c réent le  Trio "Les Esprits" et  se 

prod uisent à Cordes-sur-Ciel ,  au Festiva l de Deauvi l le, 

au Conservatoire d'Art Dramatique de Paris, à Zermatt, 

au Musée de la  Vie Roma ntiq ue, aux  I nval ides, a u  

Festival de l 'Épau, a u  Fest iva l des P ian i ss imes . . .  

Prochainement, on peut noter des débuts aux Théâtre 

des Champs E lysées, des concerts à la Fo l le  Journée 

de Nantes, aux  Soi rées M usicales de Tou rs, a u  Festival 

de Pâq ues de Dea uvi l le, au Festival de Mus ique 

d'Entrecasteaux  et  des  concerts avec l 'a l t iste Adrien 

Lamarca, le c la ri netti ste Raphaël  Sévère . . .  

Le tr io les Esprits est en résidence à l a  Fondation 

Pol ignac depuis  j u i l l et 20 1 2 . 

W. A. Mozart (1756/1791) 

Trio en Si bémol Majeur, KV. 502 

R. Schumann (1810/1856) 

Trio n°3 en sol mineur, op.1 1 0  

DIM ANC HE 4 AOÛT 

A DAM LA LOUM P I ANO 

ADAM LALOUM 

Adam La loum intègre le  CNSM de Par is en 2002. 

M u s ic ien  de c h a m b re pass ion né,  i l  p a rt i c i pe à 

l 'Académie Ravel et a borde le g rand répertoire avec 

Jean-Claude Pennetier. I l y remporte le  Prix Maurice 

Ravel et reçoit une reconna issance internat iona le en 

remportant le  Prix C la ra Hask i l .  En 20 1 1 ,  son premier 

enregistrement consacré à B rahms  (Mi  ra re) remporte 

un g rand succès. I l se prod uit  rég u l ièrement à Verbier, 

Roq ue d'Anthéron, Lucerne, Klavier Festival Ruhr, 

Bad Kiss ingen, P iano aux  Jacobins, Fo l les Journées 

de Na ntes, B i l bao et du  Japon, Aud itori u m  du Louvre, 

Ton ha l le  de Zürich,  G rand Théâtre de Bordeaux, 

Corum de Montpel l ier, Théâtre d'Avignon, Société 

Chopin de Bern, Pa la is  des Beau x-Arts de Bruxel les, 

Wigmore Ha l l , Concertgebouw . . .  

I l  est l au réat de la  Fondation de F ra nce et de la  

Fondat ion G roupe Banque Popu la i re. 

F. Schubert (1797/1828) 

Sélection de moments musicaux 

Sonate pour piano n°20 en La Majeur, D.959 
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C O N C E R T S  A U  M U S E E  C O C T E A U  

LU NDI 5 AOÛT 

J O N AT H A N  B É N I C H O U  

P IANO 

J ONATHAN BENICHOU 

I l  obtient u n  i ·· Pr ix  a u  CNSM de Par is  pu i s  se 

perfect ionne a u  Man nes Col lège de New-York et a u  

conservato i re Tchaïkovsky de Moscou g râce à l a  

Fondat ion Rostropovitch e t  la  Ba nque Popu l a i re 

Natexis . Il est l au réat de la Fondation F lorence Gould 

à New-York. 

I l se prod u i t  à Rad io  F ra nce, Deauv i l le ,  " Jeunes 

Virt uoses" à Anti bes, Auvers s u r  Ois�, Strasbou rg, et 

a u  Carnegie Hal l ,  Sao Pau lo, Bogota, Saint-Petersbourg, 

ou la  Ph i lharmonie de Vladivostok. 

I l crée des œuvres de M-0 Dupin ,  le Quatuor pour 

c lari nette, cordes et p iano "Court Stud ies" de  Thomas 

Adès, ou " Le Rêve d u  monde" d'Ol iv ier Greiff. I l  se 

prod u it dans la  Fantais ie concertante pour piano et 

orchestre de Thierry Esca ich .  

Son enregistrement d u  Tr io de Chostakovitch et du 

Tr io d'Ol iv ier  Grief (Triton) a ins i  que son d i sque so lo 

consacré à Scriab ine reçoivent les éloges de la  presse. 

6J 

� :;, 
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W. A. Mozart (1756/1791) 

Fantais ie & Fugue en Do Majeur, K.394 

F. Liszt (1811/1886) 

Glanes de woronince, S.249 - Bal lade d'Ukrai ne 

J. Strauss (1825/1899) 

Nouvel les soi rées de Viennes, op. 1 67 

C. Debussy (1862/1918) 

3 prél udes du deuxième l ivre 

Brou i l lard / La terrasse des aud iances du cla i re de lune 

/ La puerto del Vino 

M. De Falla (1876/1946) 

Fantasià Bética 

M ARDI 6 AOÛT 

CO N C E RT DO N N É  PA R L E  LAU R ÉAT 
D U  CONCO U RS D E  H A R P E  
J ACQU E S  TA D D E I  D E  L'ACA D ÉM I E  
I NT E RNAT I O N A L E  D' ÉTÉ D E  N I C E  

. t1.: " ' 
Concours lnteri:.ationàl · de M�siq;;e . 

Jacques TADDEL 

J ACQUES TADDEI 

Disparu en 20 1 2, il a été pendant 20 ans  président 

et d i recteur a rt ist ique de l 'Académie I nternationale 

d ' Eté de N ice. M u s ic ien a u  ta lent u n a n i mement 

reconnu ,  académicien, i l  était p ian iste, organ iste, 

i m provisateur  et a, toute sa vie dura nt, consacré son 

énergie à créer des structu res mus icales afi n d'aider 

les jeunes m usic iens à parfa i re leur formation et à 

s 'épa n o u i r  a rt i st iquem ent .  C 'est d a n s  l e  but  de 

conti nuer cette action que le Concours International 

de  Musique Jacques Taddei a été créé cette a nnée. 

Cette man ifestation s'ad resse à de jeu nes mus iciens 

de d ifférentes d isc ip l ines. Cette a nnée, notre choix 

s'est porté sur  les instruments su ivants : Piano, violon, 

harpe. 

Le j u ry est com posé de professeurs et de sol istes de 

l'Académie d'Eté a ins i  que de personna l ités m usicales 

extérie u res représentant chacune des d i sci p l i nes 

chois ies .  La variété de ces personna l ités permettra 

de cho is i r  parmi  les cand idats, les personna l ités 

m usicales les p lus  attacha ntes. 
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M E RC RE DI 7 AOÛT 

QUATU O R  L U DW I G  

J EA N- P H I L I P P E  AU DO L I  
VIOLON 

E L E N I D  O W E N  V I O LON 

PA D R I C  FAU R É  ALTO 

AN N E  CO P É RY V I O LONC E L L E  

QUATUOR LUDWIG 

Homogénéité, sonorité et lyr isme font la renom mée 

du Quatuor Ludwig qui est l 'un des mei l leurs quatuors 

de sa générat ion. Lauréat de nom breux prix au CNSM 

de Paris, i l  a su s'affi rmer, dès 1 985, par sa passion 

du trava i l  et ses recherches au près des plus grands 

maîtres internationaux : les q uatuors Berg, Tokyo String 

Quartet, Amadeus, La-Sal le, Kol ish et le chef d'orchestre 

Serg iu  Cel i bidache. Il a été pr imé lors de nombreux 

concours internat ionaux. 

Le Quatuor Ludwig se p rod u i t  à Par is ,  Lond res, 

New-York, Ta ipe i ,  S h a n g h a i ,  Tokyo . . . I l  i nv ite 

rég u l i è rement d 'a utres m u s ic iens  pou r jouer en 

q u i n tettes, n ota m m ent G .  C a u ssé, B . Pa s q u i er, 

A . Raman  el Bacha ,  B . C h a mayou,  B . E n g e rer,  

T. Esca ich, M.-J .  Jude . . .  I l  trava i l l e  également avec 

des compositeurs actue ls  et part ic ipe à la  création 

de nom breuses oeuvres : A. Louvier, M.  Lévinas, 

P. H ersa nt, T. Esca ich . . .  

G. Puccini (1858/1924) 

Quatuor à cordes "Crisantemi" 

F. Schubert (1797/1828) 

Quatuor à cordes en ré mineur D.8 1 0  

"La Jeune F i l le e t  l a  Mort" 

VE NDRE DI 9 AOÛT 

PAV E L GOMZ I A KOV V I O LON C E L L E  

VA N E SSA WAG N E R  P IANO 

PAVEL GOMZIAKOV 

Pavel Gom mziakov est l auréat de nombreux pr ix  

internat ionaux.  E n  tant que  sol iste et i nterprète de 

m u s i q u e  de c h a m b re, i l  a parcouru le  monde, 

col laborant avec E. Nebols in ,  Z. B ronn,  A. Dumay, 

L. Lortie, J. L. Garcia, J. Lopez-Cobos, A. Ros-Marba . . .  

En 2007, i l  se p rod u it avec Ma ria Joào P i rès à travers 

le  monde et un enregistrement des Sonates de 

C h o p i n  (Deutsche G ra m mo p h o n .) a reçu  u n e  

nomi nation a u x  G ra m my Awards. 

Pavel Gomziakovl a joué les Concertos pour violoncel le 

de Schumann avec ! 'Orchestre Royal de Cham bre de 

Wa l lonie (Augustin Dumay) et en 20 1 0, i l  fa it ses débuts 

aux Etats-Un i s  avec le  Ch icago Sym phony Orchestra 

(Trevor P innock). 

I l  a joué avec de nombreux orchestres : New Japan 

Ph i l a rmonic, London Cham ber Orchestra, Orchestre 

National  de Montpel l ier  . . .  
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C O N C E R T S  A U  M U S E E  C O C T E A U  

VANESSA WAGNER 

Vanessa Wag ner a ime voyager à travers le répertoire 

du piano forte j usqu'à la musique de notre temps, 

dont cel le de P. Dusapin ,  qui lui a dédié p lus ieurs 

pièces et dont e l le  est l ' interprète favorite. 

Son jeu sens ib le et réfléchi ,  sa personna l ité d i scrète, 

ses choix a rt ist iq ues éclectiq ues et engagés font 

d 'el le  une m usic ienne s ing u l ière. 

Les Victoi res de l a  M us ique la  consacrent "Révélat ion 

sol iste i n strumenta l"  en 1 999. E l le se prod u it à travers 

le  monde, en sol i ste ou  en musique de cham bre et 

ses e n reg istrements de Rameau,  Moza rt, Haydn,  

Schumann, B rahms, Rachmaninov, Scriabine, Debussy, 

Ber io ,  ont  tous  été c o u ro n n és de nom breuses 

récompenses en F rance et  à l 'étranger. Son d isque 

Debussy a été pri mé comme l 'un des p lus  beaux 

enregist rements de ce répertoire (Class ica) .  

G. Fauré (1845/1924) 

3 pièces pour violoncel le et piano 

Roma nce en La Majeu r op.69 

Papi l lon en La Majeur, op.77 / S ic i l ienne, op.78 

F. Schubert ( 1797 /1828) 

Sonate "Arpeggione" en la mineur D. 821 

C. Franck (1822/1890) 

Sonate en La Majeur 

SAM E D I  10 AOÛT 

SA RA H  N EMTA N U  V I O LON 

D E BO RA H  N EMTA N U  V I O LON 

SARAH NEMTANU 

Nom mée premier violon solo de ! 'Orchest re Nat ional  

de F ra nce à seulement 21  ans, Sara h Nemtan u  est, 

en 2009, la vraie violon iste du fi l m  "Le Concert" de 

Radu Miha i leanu où e l le  conse i l le et double Mélan ie 

La u rent en y i nterpréta nt le  premier mouvement du  

concerto de Tchaïkovski .  Après son d i sque Gypsic, 

q u i  montre l'étendue du talent de Sara h  en a l lant  

aux frontières des m usiq ues d u  monde en évoq uant 

l 'espr i t  tzigane et les rythmes des Ba l ka ns, sort 

précisément, en 201 3 chez Naïve, l 'enreg istrement 

de ce concerto interprété par Sarah en l ive avec 

! 'Orchestre National  de F rance d i rigé pa r Kurt Masur. 

Soucieuse de transmettre et de pa rtager, e l le s'est 

engagée pour l 'association "Mus ique et Sa nté" de 

Ph i l ippe Bouteloup. E l le apporte son aide à l'éducation 

m usica le des p lus  jeunes avec des master-c lasses et 

des actions pédagog iq ues. 

La Fondat ion Z i l ber-Rampa l  l u i  p rête un v io lon 

G iovann i  Batti sta G uadagn in i  de 1 784. 

G. B. Viotti (1755/1 824) 

Sonate pou r  violon, op.69 

S. Prokofiev (1891/1953) 

Sonate pour 2 violons en Do Majeur, op.56 

B. Bartè>k (1881 /1945) 

Extrait des 44 duos pou r  2 violons 

A. Kaufmann (1902/1980) 

8 duos pour 2 violons, op.76 
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SAM E DI 10 AO ÛT 

SA RA H N EMTA N U  V I O LON 

D E BO R A H  N EMTA N U  V I O LON 

DEBORAH NEMTANU 

Le pa rcou rs de Deborah Nemtan u  est synonyme 

de précocité dans la réuss ite, et de d iversité dans le 

ta lent : t i tu la i re de nom breux prix i nternationaux, e l le  

est  sélect ionnée au  se in d u  prest ig ieux  Perl man  

Program aux Etats-Un i s  pour  se perfect ionner et 

jouer avec des g rands  maîtres tel l tzhak Perl man lu i ­

même.  Depu is  2005 e l le  est le  premier violon solo 

de !'Orchestre de Chambre de Paris. Avec cet orchestre, 

e l le  a marqué les esprits en jouant au Théâtre des 

Champs-Elysées notamment le Trois ième concerto de 

Sa int Saëns avec John Nelson, la Symphonie Espagnole 

de La lo avec Joseph Swensen, Tzigane de Ravel avec 

Louis Lang rée ou le  Concerto de Mendel ssohn avec 

John Nelson (au stade Roland Garros) et le  Concerto 

pour  violon de Brahms avec J u raj Valch ua . 

Si e l le se prod uit  comme sol iste avec de nom breux 

orchestres, l 'activité m usicale de Deborah Nemtanu 

se dép lo ie  avec l e  même bon h e u r  e n  réc i ta l  

et mus ique de chambre .  E l l e  joue u n  v io lon de 

Domenico Montagnana de 1 740, prêté par Monceau 

Investissements Mobil iers, société du  groupe Monceau 

Assurances. 

G. B. Viotti (1 755/1 824) 

Sonate pour violon, op.69 

S. Prokofiev (1 891  /1 953) 

Sonate pou r  2 violons en Do Majeur, op.56 

B. Bartok (1 881 /1945) 

Extrait des 44 duos pour 2 violons 

A. Kaufmann (1 902/1 980) 

8 duos pour 2 violons, op.76 

1 1 1 I< 1 '' VI IJ /� IJ I H M A I� 

DIM ANC HE 11 AO Û T  

I G O R  TC H ETU EV P IANO 

IGOR TCHETU EV 

I g o r  Tchetuev est rég u l iè rement  inv i té  pa r  des 

orchestres tels que  !'Orchestre Nat ional  de F rance, 

Théâtre O rch est ra, W D R  Ko l n ,  Luxembourg 

Ph i l ha rmonie, I s raë l  Ph i l harmonie Orchestra, I s rael  

Cham ber Orchestra, Bern Phi lha rmon ie, NDR H a  nover, 

Santa Cec i l i a  Orchestra, Dortm u nd O rchester, New 

Japan Ph i lha rmon ie, M iami  New World Symphony, 

Orchest re Nat ional  de  L i l le, Stavanger Symphony 

Orchestra, Sa i nt-Petersb u rg Academic  Symphony 

Orchestra. I l  joue sous la d i rection de chefs te ls  que 

Gergiev, Jarvi, Bychkov, Spiva kov, Svetlanov, F ru beck 

de B u rgos . . .  

I l  se prod uit  en récital  et en mus ique de cham bre et 

le q uatr ième vol ume de son I ntégrale des Sonates 

de Beethoven (Caro Mit is)  est encensé par la  presse. 

Chacun de ces vol umes a été primé par la  revue 

Diapason et son Appassionata a été comparée dans 

la presse à cel les de Pol l i n i  et Brendel .  

F. Chopin (1 810/1 849) 

4 Mazu rkas op.30 

Mazu rka n°4 en la mineur, op. 1 7  

Scherzo n°1  e n  l i  mineur, op.20 

Nocturne en Fa Majeur, op. 1 5  n°1  

Ba l lade n°4 en fa mineur, op.52 

F. Liszt (1 81 1 /1 886) 

Sonate pou r  piano en si mineur, S . 1 78 
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C O N C E R T S  A U  M U S E E  C O C T E A U  

LU NDI 12 AO ÛT 

E DG A R  MO R EAU VIOLONC E L L E  

P I E R R E-YVE S  H O D I QU E  P I ANO 

EDGAR MOREAU 

Edgar Morea u est l au réat des Concours Tchaïkovski 

et Rostropovitch.  

I l  se produ it avec !'Orchestre d u  Teatro Regio de Tur in,  

l e  M us ica Viva Orchestra, le  Svetla nov Sym phonie 

Orchestra de Russ ie et le  S i nfonia l uventus Orchestra 

(K. Penderecki ) . 

Edgar a été i nvité à jouer en récital  a u  Mar i insky, aux  

fest iva l s  Beethoven d e  Va rsovie,  de  Dea u v i l l e, 

Montpe l l ie r  Radio F ra nce, Saint-Denis, ! 'Ora ngerie de 

Sceaux, Pablo Casals,  l es  F lâ neries Musicales de Reims, 

a ins i  q u'à La Fol le Journée de Nantes et du Japon . 

En m us ique de chambre i l  joue avec S. Roussev, 

M. Leth iec, les Q uatuors Ta l i ch  et Praza k et a u  

Mus ikverein de Vienne a u x  côtés de R .  Capuçon, 

N .  Angel ich et G.  Caussé. 

"Révé lat ion  S o l i ste I n st r u m e nt a l  de  l 'An née" 

aux  Victoi res de la  Mus ique 20 1 3, Edgar joue u n  

violoncel le de David Tecchler de 1 7 1 1  

E ' "" 'J 

PIERRE-YVES HODIQUE 

Pierre-Yves Hodique est d iplomé d u  CNSM d e  Paris 

et en 2009 voit son succès au  Prix de la  Vi l le  du Havre 

a u  Forum musical  de Norma ndie et sa parti c ipation 

à u n  concert Jeu nes Talents à ! 'Hôtel National des 

I nva l ides.  

Au  cours de l 'été 20 1 0, i l  est l ' u n  des jeunes pianistes 

reten us pou r  jouer au  Festiva l Chopin de ! 'Orangerie 

de Bagatel le et i l  est invité aux festiva ls d'Am iens, 

Colmar a ins i  que de La Roque d 'Anthéron dans le  

cadre des Ensem bles en Résidence. Partena i re de 

m usique de chambre d 'Edgar Moreau, i l  rem porte en 

201 1 le  Pr ix du  Mei l leur  pian iste accompagnateur lors 

du Concours in ternational Tchaikovsky de violoncel le  

à Moscou . Les deux jeunes m u s ic iens  se sont 

récem ment prod uits au  Théâtre Mar i insky de Sa int­

Pétersbourg a i ns i  q u'à la Fo l le  Jou rnée de Nantes, a u  

fest ival de Saint-Denis, a u x  F lâneries m usica les d e  

Reims, a u x  Estiva les de m usique e n  Médoc, a u  festival 

Radio-F rance et Montpel l ier . . .  

Pierre-Yves Hodique a également accompagné les 

masterclasses de Frans Hel merson, Gary Hoffman et 

Fél ix Renggl i  à l 'Académie du Festiva l Pablo Casa l s  

de Prades. I l  est l auréat 2008 de la  Bourse des Amis  

d u  Royaume de la Mus ique, l au réat 20 1 0  du  Prix 

Drouet-Bourgeois de la Fondation de France et lauréat 

201 1 du Prix de la  fondation Oriol is .  

L. V. Beethoven ( 1770/1827) 

Sonate pour violoncelle et piano en La Majeur, op.69 

R. Schumann (1810/1856) 

Fa ntasiestücke, op. 1 2  

A. Schnittke (1934/1998) 

Sonate n° 1  pour violoncel le et piano 
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M E RC RE DI 14 AOÛT 

A N NA T I F U  V I O LON 

ROM E O  SCACC I A  P I ANO 

ANNA TIFU 

Anna Tifu est considérée comme l 'une des art i stes 

ita l ien nes les p lus  ta lentueuses de sa générat ion.  

À 1 1  a ns, e l le  fa it ses débuts avec !'Orchestre Nat ional  

d u  Pays de la  Loire et à La Sca la  de M i l a n  en 

interprétant le  Concerto de Bruch . E l le  obtient de 

nom breux prix i nternat ionaux.  

E l le a col laboré avec l'Accademia Santa Ceci l ia  Chamber 

Orchestra, ! 'Orchestre ph i l harmon ique de virtuoses 

Berl i ner, l ' l s rael Ph i l harmonie Soloists, ! 'Orchestre de 

Cham bre de M unich ,  le Prag ue Cha mber Orchestra, 

l'Essen Chamber Orchestra, l 'Hungarian Sym phony 

Orchestra, le George Enescu Ph i l harmon ie, ! 'Orchestre 

du Teatro L i rico de Cag l iari . . .  

En  20 1 1 ,  Anna Tifu est invitée par Boce l l i ,  lo rs de ses 

concerts en Ita l ie  et à l'étra nger. El le joue un violon 

de 1 739 de Carlo Bergonzi d i t  "M ischa Piastro" prêté 

par l 'Associazione Pro Canale de Mi lan .  

1 1 t t ,' 1 1 i N ri 1 1 M I· tJ 

ROMEO SCACCIA 

N é  à Add is-Abeba,  Romeo Scaccia a d ébuté sa 

format ion m u s ica le  a u  Conservato i re de Cag l i a r i  

"Pierl u ig i  da Palestrina''. Outre sa  formation a u  piano, 

I l  s 'est a ussi  spécia l i sé dans l a  composit ion a uprès 

du M u l t i m ed ia  A rts  au Con servato i re Swee l i nck  

d 'Amsterdam et a u  Berklee Col lege of M u sic  de 

Boston.  

Lauréat de nombreux concou rs de piano nat ionaux 

et in ternat ionaux, i l  a joué son répertoire c lass iq ue à 

travers le monde, révélant des qua l ités exceptionnel les, 

une personna l ité a rtist ique mature q u i  capt ive et 

enchante le publ ic .  

I l  a co l la boré avec le  prest ig ieux  Amer ican F i l m  

lnstitute à Los Angeles e n  tant q u e  compositeur  d e  

bandes son pour des productions cinématograph iques. 

En 2007, il a joué avec beaucoup de succès a u  B lue  

Note à M i l an  dans  u n  répertoire branché et  sophist iq ué 

de sa propre composit ion, q u i  va d u  c lass ique a u  jazz, 

en passant par  la fus ion des sons  eth n iq ues et 

Pop-Rock. Ces d ifférents styles musicaux l u i  permettent 

d 'exprimer sa sens ib i l ité et de fa i re apprécier ses 

qua l ités incroyables en tant que com positeur. Il a joué 

avec Fra n k  Gamba le, Steve Gadd, Dave Weckl, Todd 

Rundg ren ,  Abraham Laborie! ,  Andy Sn itzer, Dionne 

Warwick. 

L. V. Beethoven (1770/1827) 

Sonate pour violon n°S 

"Le Pri ntemps" en Fa Majeur, op.24 

R. Schumann (1810/1856) 

Fantasiestücke, op.73 

P. De Sarasate (1844/1908) 

Fantaisie sur Carmen, op.25 

M. Ravel (1875/1937) 

Tzigane, Rhapsod ie de concert 
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